
Les tergiversations du ministre
de la Sécurité publique au sujet
de l’existence et de l’opération
des corps de police municipaux
ou intermunicipaux, les revendi-
cations et les exigences de plus
en plus grandes des policiers, la
conduite même de ces policiers
et l’incapacité des élus munici-
paux à s’entendre sur un projet
commun pourraient bien avoir
eu raison de ce service policier
qui devait pourtant avoir pour
mission d’assurer la sécurité et la
stabilité de notre communauté.
L’opération d’un corps de poli-

ce coûte cher et est une aventure
complexe. Il y a six ans, les élus
municipaux avaient créé la Régie
de police pour nous permettre
d’économiser de l’argent tout en
satisfaisant aux exigences de la
Loi sur l’organisation policière.
À l’époque, on nous parlait

d’un petit corps de police com-
posé de huit policiers, payés
environ 20000$ par an appuyés
par seulement quelques
employés civils.
Si l’aventure semblait sociale-

ment et économiquement accep-
table à l’époque, dans les faits,
c’est par trois qu’il a fallu multi-

plier les frais. Aujourd’hui, la
Régie de police doit de plus en
rajouter pour satisfaire aux nou-
velles exigences du ministre de la
sécurité publique pour assurer le
niveau de service 1, ce qui fera
gonfler dramatiquement la factu-
re.

L’annonce du retrait de la ville
de Saint-Hippolyte dans le fonc-
tionnement de la Régie de police
contribue aussi à alourdir la fac-
ture pour les Prévostois. Les pro-
fits réalisés dans la fourniture de
services à cette ville voisine per-
mettaient des économies d’échel-
les qui réduisaient d’autant la fac-
ture des Prévostois. 

Les élus municipaux de Saint-
Hippolyte soutiennent qu’ils
n’ont pas reçu les services aux-
quels ils avaient droit et ont obte-
nu l’autorisation ministérielle de
s’associer à la Sûreté du Québec
pour assurer dorénavant les ser-
vices de police à leurs citoyens.

Par ailleurs, l’évidente difficulté
des élus des trois villes fonda-
trices de la Régie à fonctionner
en harmonie et à trouver une for-
mule équitable pour opérer ce
coûteux service a mené à des
tensions qui ne sont pas de natu-
re à permettre l’opération d’un
service si important.

Le maire de Prévost, qui souhai-
te toujours gérer les affaires de sa
ville avec parcimonie et efficaci-
té, souffre beaucoup de l’actuel
partage des coûts qui attribue
aux Prévostois 58% des coûts
d’opération de la police alors que
Piedmont et Sainte-Anne-des-
Lacs s’en tirent en ne payant
qu’environ 20% de la facture
malgré des évaluations munici-
pales élevées et des territoires à
patrouiller aussi étendus sinon
plus grands que celui de Prévost.

Depuis près de deux ans, les
élus de Prévost ont déploré les
manœuvres des dirigeants poli-
ciers qui cherchaient à s’allier
avec d’autres villes pour créer
une nouvelle régie de police,
sans tenir compte de la ville de

Prévost. Les auteurs de ces pra-
tiques auront contribué à mettre
en péril leur propre corps de
police en brisant le lien de
confiance devant exister entre les
trois villes associées.

D’ici peu, les Prévostois pour-
raient être appelés à assumer des
dépenses supplémentaires de
près d’un demi-million de dollars
par an pour un corps de police
qui ne leur apporte pas entière
satisfaction . À l’hôtel de ville de
Prévost, les élus municipaux se
refusent à cette situation.

Lundi le 25 mars, à l’hôtel de
ville, le maire Claude Charbon-
neau et les conseillers munici-
paux convoquent la population à
une première consultation sur la

question de l’organisation poli-
cière. 
Faut-il continuer à tenter d’opé-

rer un service de police munici-
pal avec tout ce que ça suppose
de difficultés et de défis en
acceptant avec résignation les
inévitables augmentations de
coûts où faut-il s’en remettre à
la Sûreté du Québec pour assurer
la sécurité du territoire ? Voilà
la question que le maire
Charbonneau entend poser à la
population de Prévost. 
Devrons-nous liquider la Régie

de police de la Rivière du nord et
vendre le poste de police ou si
nous pourrons trouver une solu-
tion pour opérer de façon juste et
équitable un corps policier qui
devrait servir la population.
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Coin salon

Musique Jazz

Faubourg de la Station, 3029, boul. Curé-Labelle • 224-2337

D’ici dix-huit mois, la Régie de police de la Rivière du
nord pourrait bien n’être qu’un mauvais souvenir
pour la population de Prévost, Piedmont et Sainte-
Anne-des-Lacs alors qu’elle aura été dissoute par les
conseils municipaux des trois municipalités.

Axep change
de mains !
Le Marché Axep change de mains. M. Richard

Piché prendra possession des lieux au début
d’avril. Dans un premier temps, le commerce
deviendra un Axep Plus sous la bannière de
Provigo. – SUITE PAGE 3

Rien ne va plus

Bye bye la police… Voulez-vous la bleu ou la verte ?
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«Nous, les indépendants, avons
demandé au gouvernement de
hausser de 3¢ le prix-plancher de
l’essence afin de nous permettre
d’être en compétition avec
Costco, mais notre requête n’a
pas encore été accueillie d’une

manière favorable à Québec, a
ajouté M. Bujold .»
« Cependant, a dit M. Bujold,

Prev-Automobile continuera à
offrir le service d’entretien et de
mise au point des véhicules de

notre clientèle incluant bien sur
le travail de réparation de notre
équipe de mécaniciens.»
Interrogé à savoir si son retrait

du marché de la vente d’essence
était une décision irrévocable,
M. Bujold a expliqué que la
situation actuelle ne lui laissait
pas d’autre alternative. «Mais je
ne dis pas qu’il est impossible de
réévaluer ma décision, a-t-il
conclu ».

Germain Richer
Depuis l'automne dernier, plu-

sieurs personnes s'impliquent
dans un comité1 afin de doter la
Ville d'une vision collective de
l'embellissement à Prévost. Plu-
sieurs orientations et moyens
d'action ont été valorisés afin de
susciter l’implication des
citoyens et des propriétaires de
commerces dans la réalisation
d'activités d'embellissement. 
Dans le cadre des réflexions

du comité, l'embellissement de
Prévost nécessite :
• Un engagement collectif tel

que transmettre des valeurs
communes, développer un
sentiment d'appartenance à la
communauté comme citoyen
d'un quartier, d'une institution
et d'une ville. Avant d'initier
des projets, nous devons défi-
nir sur quelles valeurs nous
allons articuler nos activités
d'embellissement. À la ville,
nous devons susciter l'adhé-
sion de chaque citoyen à s'en-

gager dans la collectivité et le
désir de développer un senti-
ment d'appartenance aux pro-
jets de la communauté dans le
quartier et dans la ville.

• Un jugement critique dans la
préparation et la réalisation
des activités d'embellisse-
ment. Les citoyens sont les
principaux acteurs de l'embel-
lissement. À cette fin, ils
seront sollicités à s'impliquer
dans l'amélioration du milieu
naturel et de l'environnement
physique de leur résidence,
de leur commerce, du quar-
tier et de la ville.
Ce premier volet de sensibili-

sation auprès des lectrices et
lecteurs veut inciter chacun des
citoyens et des propriétaires de
commerce à collaborer au déve-
loppement de l'embellissement
à Prévost. Diverses actions peu-
vent contribuer à embellir notre
ville comme planter des fleurs,
des arbustes et des arbres;
balayer l'asphalte du stationne-

ment privé; nettoyer une section
du terrain laissé à l'abandon,
rendre l'enseigne d'un commer-
ce plus esthétique et champêtre.
Il serait intéressant que des
comités de quartier se forment
pour initier des projets.
La ville devra faire sa part,

bien sûr, lors de la prochaine
saison estivale. Nous devons
développer le caractère cham-
pêtre de Prévost dans les
Laurentides, naturellement.
La décoration florale, l'aména-

gement paysager et autres pro-
jets d'embellissement sont forte-
ment encouragés. Comment
peut-on rendre plus belle sa
résidence, son quartier et sa
ville ? 
C'est un dossier à suivre !

1. Les membres de ce comité sont membres
de la Société d'horticulture (Mesdames Céline
Bolduc, Florence Frigon, Christine Landry et
Raymonde Boucher) ainsi qu'un membre du
conseil municipal 
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Tout le personnel de la ville de même que des membres du conseil municipal ont témoigné leur amitié à M. Yves
Beaulieu, ingénieur de la ville, qui a quitté ses fonctions au début de mars, après 11 ans consacrés au service de
la Ville de Prévost. Cette fête a permis à toutes et tous de fraterniser. Plusieurs allocutions de circonstance ont été
prononcées avec humour.

À l'occasion de son départ, le personnel de la Ville de Prévost a offert à M. Yves Beaulieu un attaché-caisse en
guise de souvenir des 11 années qu'il a consacrées à la collectivité à titre d'ingénieur. 

Contremaître, travaux publics
Concours # 02-08

Connaissances techniques
• Diplôme en génie civil de préférence
• 2 ans d’expérience en milieu municipal
• Connaissance des logiciels Word, Excel, Autocad et MapInfo
• Maîtrise du français écrit

Qualités et aptitudes personnelles recherchées
• Posséder un bon sens de l’organisation du travail
• Savoir fixer les priorités quotidiennes en fonction des plans, des pro-

blèmes les plus urgents et des conditions climatiques
• Entregent, leadership, sens de l’équipe, résistance au stress

Principales tâches
• Suivi des normes du ministère de l’Environnement relativement aux

équipements d’aqueduc et d’égout;
• Préparation des appels d’offres des différents contrats ainsi que suivi

de la réalisation de ces contrats;
• Conception de plans et devis pour réseaux d’aqueduc et d’égout et

autres équipements similaires;
• Supervision du système d’épuration des eaux;

Les personnes intéressées doivent faire parvenir leur curriculum vitae,
au plus tard le jeudi 28 mars  2002 à 16 h 30 à l’adresse suivante :

Ville de Prévost
Concours # 02-08
2870, boulevard du Curé-Labelle
Prévost (Qc)  J0R 1T0
Reshum@ville.prevost.qc.ca

Plusieurs citoyens ont fait part au
Journal de Prévost que cette affiche
sème la confusion surtout le soir
parce que les automobilistes ne
savent  pas s'il s'agit de 300 pieds ou
300 mètres avant l'enseigne d'arrêt
au  viaduc passant sous la 15. En
outre, les avis sont fort partagés sur
la  pertinence de la multiplication
des arrêts à cette intersection.

La loi stipule qu’une plaque d'immatriculation dont les coordonnées ne sont
pas visibles constitue une infraction au code de sécurité routière. Bon prince
et avec humour, le Journal de Prévost émet un avis de 24 heures symbolique
à la Régie intermunicipale de police de la Rivière-du-Nord tout en compre-
nant que les véhicules de police circulent dans un environnement printan-
nier.

OFFRE D’EMPLOI

Embellissement de la ville :
Chacun doit faire sa part !

Prev-Automobile se retire du marché
de la vente d’essence le 28 mars
Monsieur Richard Bujold, propriétaire de Prev-
Automobile, a confirmé au Journal de Prévost qu’à comp-
ter de jeudi le 28 mars il ne vendrait plus d’essence en rai-
son de la trop mince marge de profit par rapport au coût
de maintien de ce service.
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La prise de possesion du commerce
aurait vraisemblablement lieu dans les
premiers jours d’avril si les derniers
détails de la transaction sont résolus.
On sait que la bannière Axep fait partie

du groupe Provigo (Lowblaw). L’ac-
quéreur, Monsieur Piché possède une
solide expertise et expérience dans le
domaine puisqu’il a été durant 25 ans au
service de l’entreprise Bourassa avanta-
geusement connu à Saint-Sauveur et plus
particulièrement auprès d’une clientèle
comprenant, outre les gens de la restaura-
tion et institutions, un public-cible de
clients recherchant des produits haut de
gamme et un large assortiment de gro-
mages.
Par ailleurs, le fils de M. Piché,

Dominique, 26 ans, actuellement au servi-
ce du Marché Métro Chevrefils de Saint-
Sauveur, deviendra administrateur-gérant
du Marché Axep de Prévost, mais gardera
M. Yvon Filiatreau, au service de l’entre-
prise depuis de nombreuses annés.
La transaction comprend non seulement

l’immeuble d’Axep, mais également l’ac-
quisition de terrains et des propriétés
adjacentes au commerce ce qui pourrait
se traduire dans le futur par un projet

d’agrandissement. Dans l’immédiat,
Provigo et le nouveau propriétaire modi-
fieront la configuration des étagères
après avoir modifié ou acquis certaines
pièces d’équipement et rénové l’intérieur
de l’immeuble.

Depuis plusieurs mois, M. André
Dagenais avait signifié son intention de
vendre son commerce; cette vente s’ins-
crit donc dans sa volonté de se départir
de son entreprise à l’occasion de la termi-
naison de son entente contractuelle avec
Provigo.

La population de Prévost souhaitait
depuis longtemps un marché d’alimenta-
tion offrant une plus grande gamme de
produits et avoir ainsi une alternative au
Marché IGA de Lafontaine et le Métro
Chevrefils de Saint-Sauveur.

Finalement, cette nouvelle s’est répan-
due rapidement dans les milieux d’af-
faires de sorte qu’il est plausible que
cette transaction provoquera plusieurs
décisions d’affaires. Le montant de la
transaction n’a pas été révélé.

Groupe Sutton Laurentides,
courtier immobilier agréé

Avec étang, forêt arrière.Très spacieux, foyer.
134 900$

Site privée, 3 + 1 cac, solarium, salle familiale,
2200 pc de superficie habitable. 174900$

Grans bung. 1995, libre immédiatement. Possibilité
bach. au s-sol.Terrain 16000pc. 89900$

Vue sur les montagnes

Beau terrain champêtre Accès au lac Écho

Vue remarquable

Plongée dans la nature sur terrain de 32316pc. Beau
design intérieur, foyer de pierre central. 218000$

Magnifique intérieur

Charmant bungalow victorien, const. 2000, 1+2
cac, entrée ext. au s-sol. 109900$

Près de tout

Sur un joli croissant près de la rivière, de l’école et
piste de ski de fond, pisc. h-terrre. 119900$

Au boisé de la rivière

Entourée d’arbres matures, terrain 10000pc.
89900$

Rue paisible

Joli Québécoise sur terrain de 28212pc, foyer.
Bach. 3 1/2 rez-de-chaussée.

Terrain boisé de 53000pc, grande Victorienne
1997, superficie hab. 1624pc, s-sol fini.

147000$

Construction hte-qualité, plafond cathédrale de
bois. 2 foyers. terrain 23000 pc. 274900$

Domaine des Patriarches

Charmante victorienne, 3 cac, pl. de bois,
porte française, comb. lente. 129900$

Domaine Laurentien

Belle canadienne, intérieur chaleureux, 3 cac,
garage, terrain 38000 pc. 169900$

Domaine des Patriarches

Grand terrain, belle Canadienne avec boi-
serie, s-sol fini, tout brique. 162500$

À 4 min.de St-Jérôme

Belle d’autrefois, tout rénové, magnifique cuisine.
chambre avec bain romain de mosaïque.Terrain

50045pc. 189900$

(450) 224-8577  •  (450) 438-6868  •  (450) 227-2611

Belle Canadienne, tout de pierre, beau foyer
central.Terrain 46585pc, sup. hab 1780pc.

174900$

Domaine des Patriarches

45 min. de Montréal, beau terrain privé,
23357 pc, spacieux. 155000$

Style montagnard dans croissant, accès rapide à l’au-
toroute, 4 cac, 3 sdb, plancher tout bois.

269000$ 
Sur beau terrain, grande pièces sur pièces,

impeccable.
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Roseline Barbe CGA
agent immobilier affilié

François Hurteau
agent immobilier affilié

Prévost,

un  investissement

de choix !

Confiez la vente de votre propriété à des agents spécialisés qui habitent Prévost
L’assurance de vendre plus rapidement  –   L’assurance d’obtenir le maximum

Une équipe qui a plus de
15 ans d’expérience en immobilierBeau terrain de 17000pc, intérieur très chaleu-

reux, spacieux. 147 000$

Domaine des Chansonniers Vue extraordinaire Bord du lac St-François

Une importante transaction dans le domaine de l’alimentation est
en voie de se concrétiser à Prévost alors que Monsieur Richard
Piché deviendra prochainement propriétaire du Marché d’alimen-
tation Axep qu’exploitait M. André Dagenais depuis de nom-
breuses années.

Le Marché Axep
change de mains

Avec bachelor Au Boisé de Prévost

Vue magnifique



Les citoyens de la MRC sont
donc invités à s’y préparer dès
maintenant, en mettant de côté

les produits dangereux de même
que les articles ou objets devenus
inutiles qui seront récupérés lors

de cette collecte. Après tout, c’est
le temps ou jamais de faire le
grand ménage du printemps tout
en posant un geste significatif
pour la protection de notre envi-
ronnement! 

Le Centre d’entraide de Sainte-
Sophie sera sur place pour
ramasser des vêtements et jouets
usagés, ainsi que l’organisme
Partage Québec-Guinée qui rece-
vra des fournitures scolaires. De
quoi faire le bonheur d’une foule
de gens dans le besoin! 

Rappelons que, tout au long de
l’année, plusieurs commerces de
la région participent à cet effort
en vue d’assainir notre environ-
nement. Ainsi, les marchands
Canadian Tire récoltent huiles
usées, antigel, filtres et batteries
d’auto. Chez Rona, on accepte
les peintures, teintures et vernis.
Dans les pharmacies, on y remet
nos médicaments périmés. Chez
PCQ Propane de Sainte-Sophie,
on y dépose les vieilles bon-
bonnes de propane, tandis que
les détaillants de pneus et les
garages récupèrent les vieux
pneus. Quant aux vêtements,
jouets et meubles, ils peuvent
être donnés aux organismes
communautaires d’ici.

Enfin, chaque année, en mai,
c’est la grande collecte, le grand
ménage du printemps... une
action collective qui fait vérita-
blement partie de notre nature!

Pour plus d’information on
contacte la MRC rivière du nord
au (450) 436-9321.

Discrète, toujours souriante,
attentionnée et polie, Mme
Guénette a sans doute été au
cours des derniers 25 ans, l’ima-
ge la plus stable à l’hôtel de ville
de Prévost.
Tantôt réceptionniste, secrétaire

ou commis, elle agit à la percep-
tion des taxes depuis quelques
années et sait recevoir les
citoyens et citoyennes qui vien-
nent à l’hôtel de ville.
Elle vient encore une fois de

vivre avec beaucoup d’intensité
la période de paiement des taxes
municipales, expliquant le
compte de taxe à des centaines
de personnes, vérifiant la confor-
mité des chèques.
« Je n’ai pas grand chose à dire

ou à raconter sur ces 25 années,
il me semble que j’ai fait mon tra-
vail un point c’est tout…» dit la
jeune femme qui se rappelle
pourtant le chemin parcouru
depuis son embauche sous l’ad-
ministration de Réjean Lesage en
1977. 
Les trois villages Prévost,

Shawbridge et Lesage s’étaient
fusionnés volontairement en
1973. Les fusionneurs avaient à
l’époque décidé de donner le
nom de Shawbridge à cette nou-
velle entité municipale. Le choix
du nom anglophone avait suscité
de profonds remous et à la suite
de longues palabres, le gouver-
nement avait finalement décidé
de donner le nom de Prévost à
notre municipalité.
Mme Guénette en a connu des

maires: Réjean Lesage, André
Hébert, Claude Hotte, Claire

Boivin-Boisvert, Roger Landry,
Gilles Cyr et maintenant Claude
Charbonneau.
Mme Guénette est reconnue

pour ne pas faire de politique et
n’a jamais adhéré à un clan ou à
un autre, malgré les chicanes qui
ont tant divisé la communauté
prévostoise. "J’ai fait mon travail
et pour moi chaque citoyen était
égal… " dit l’employée munici-
pale.
Elle se rappelle aussi qu’à son

arrivée en poste à l’hôtel de ville
que le secrétaire-trésorier était M.
Gaétan Charrette et qu’il faisait
équipe avec M. Caron à la voirie.
Par la suite, Marc-Yves Beaulieu

est devenu directeur-général
durant quelques années avant
d’être remplacé par M Réal
Martin en poste depuis bientôt
18 ans.
« Nous n’étions pas nombreux

au début de ma carrière…
Quatre ou cinq employés de
bureau… Il y avait beaucoup
moins de citoyens et je me rap-
pelle qu’on postait les comptes
de taxes à la mitaine… Nous
allions acheter une dizaine de
pages de timbres et nous collions
les enveloppes nous-mêmes…
Aujourd’hui, c’est la timbreuse
qui traite des milliers de
comptes.»  se rappelle avec nos-
talgie Mme Guénette.
Toujours souriante, Mme

Guénette entreprend un autre
25 ans au service de la ville de
Prévost et le plaisir qu’elle a de
rendre service aux Prévostois.
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DIMANCHE LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI SAMEDI

15 avril 16 avril 17 avril 18 avril
RÉGIE DE POLICE

20 h 
Hôtel de ville

19 avril 20 avril

Calendrier des activités prévostoises

24 mars 25 mars

RENCONTRE DES
CITOYENS – RÉGIE

DE POLICE

HOTEL DE VILLE
19 h 30

26 mars
MARDI DES ADULTES

Conférence 
BIBLIOTHÈQUE

19 h 30

27 mars
SOCIÉTÉ

D’HORTICULTURE
Conférence

de Michel Martel
École Val-des-Monts

19h 15

31 mars
PÂQUES

1 avril
Bureaux

municipaux fermés

POISSON D’AVRIL

28 mars
RÉGIE DE POLICE

20h
Hôtel de ville de Prévost

29 mars
VENDREDI SAINT

Bureaux
municipaux fermés

Bibliothèque ouverte
14 h à 20 h

30 mars
Bibliothèque ouverte

9 h à 15 h 

2 avril
DÉBUT – TRANSPORT

COLLECTIF DE
PRÉVOST
224-8800

MARDI DES ADULTES
Conférence -19 h 30

BIBLIOTHÈQUE

3 avril 4 avril
ODYSSÉE DE LA

RETRAITE
Club de l’Âge d’Or

5 avril 6 avril

PIANOTHON-DON
2002

Centre culturel de
Prévost

7 avril

PIANOTHON-DON
2002

Centre culturel de
Prévost

8 avril
CONSEIL MUNICIPAL

19h 30 – Dépôt du
rapport du vérificateur

2001
Début inscriptions

ACTIVITÉS
PRINTEMPS LOISIRS

9 avril
MARDI DES ADULTES

Conférence 
BIBLIOTHÈQUE

19 h 30

10 avril
COLLECTE
SÉLECTIVE

11 avril
TOUT DU JAZZ 3

Centr culturel
19 h 30

12 avril

Fin des inscriptions
ACTIVITÉS

PRINTEMPS LOISIRS

13 avril

SOUPER DANSE
VIVRE LE PRINTEMPS

18 h
École Val-des-Monts

14 avril

21 avril
SPAGHETTI-ON
Club de l’Âge d’Or

11h à 19h
Centre culturel

Francine Guénette

25 ans de services à la ville de Prévost
Le 24 mars prochain, Mme Francine Guénette, commis et
secrétaire à la ville de Prévost aura cumulé 25 ans de ser-
vice à la ville de Prévost, presque autant d’années que la
ville fusionnée et nommée Prévost.

Mme Francine Guénette, 25 ans  au service des Prévostois à l’hôtel de ville de Prévost. Malgré son jeune âge, elle est
l’employée municipale comptant le plus d’années de services. Elle a servi sous sept maires et trois directeurs-généraux.

Ce printemps, on récupère !
Une fois de plus, la MRC de La Rivière-du-Nord prépare
déjà, et avec beaucoup de fébrilité, sa vaste collecte printa-
nière des RDD et des articles usagés. Un grand rendez-
vous à ne pas manquer, le samedi 25 mai aux Galeries des
Laurentides du secteur Saint-Antoine.
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C’est sous le thème «Un demi-
siècle d’actions » que la Société
nationale des Québécois des
Laurentides (nouveau nom
depuis 1983) entreprend cette
année jubilaire en tenant une
série d’activités débutant le 16
mars par un souper bière et sau-
cisses, puis une soirée de retrou-
vailles pour les anciens et nou-
veaux membres, ensuite le lance-
ment et la tenue des célébrations
de la Fête nationale, puis une
grande soirée de musique tradi-
tionnelle en août et finalement
un rendez-vous du cinquantiè-
me.
Pour clôturer l’année, la SNQL

publiera une brochure rappelant
les principaux faits d’armes de
l’organisme au cours du dernier
demi-siècle.
Si la SNQL s’est faite plus dis-

crète au cours des dernières
années, l’organisme créé par des
militants Canadien-français et
Mgr Émilien Frenette en 1952 a
toujours appuyé la démarche des
organismes communautaires en
les accompagnant dans leurs
actions.
Guy Mercier, qui fut directeur

de la SNQL pendant plus de
38 ans, rappelle qu’à une certaine

époque, l’organisme comptait
plus de 12000 membres. 
«C’était l’époque où il n’y avait

presque pas de clubs sociaux et
d’organismes bénévoles où mili-
ter. La SNQL recrutait alors
presque toutes les personnes
intéressées à faire avancer la
société…» dit celui qui vient à
peine de prendre sa retraite mais
qui reste très attaché à la SNQL.
Lui et Mme Gisèle Paul, qui fut

longtemps son adjointe et qui lui
a succédé il y a deux ans, se sou-
viennent que la SNQL a été de
toutes les luttes, de toutes les
batailles et de toutes les initia-
tives sociales qui ont marqué la
région dans le dernier demi-
siècle.
Les deux complices se rappel-

lent la mise sur pied du prêt
d’honneur qui a permis  d’aider
de nombreuses personnes de la
région de poursuivre des études
supérieures avant que ne soit
créé le régime de prêts et bourses
du gouvernement du Québec. 
Ils se rappellent aussi la créa-

tion des ACEFS (Associations
coopératives d’économies fami-
liales), les grandes remises de
prix d’excellence, les grands prix
de la culture, la tradition des

cérémonies d’hommages aux
bénévoles, le soutien qui fut
donné inconditionnellement à la
lutte des expropriés de l'aéroport
de Mirabel (CIAC) et la grande
marche des Fleurs de lys en 1983
à laquelle avaient participé plus
de 1200 personnes en marchant
de Lafontaine à Terrebonne,
c’était à l’occasion du 35e anni-
versaire du drapeau du Québec.
Présentement la SNQL compte

pas moins de 6000 membres sur

un territoire qui va de
Sainte-Thérèse à Val-
Morin, de Saint-Donat à
Lachute. 
La SNQL est respon-

sable de l’organisation
des célébrations de la
Fête nationale, publie le
bulletin « choc », gère les
Éditions Étendard, opère
les kiosques Loto-Québec au
Carrefour du Nord ainsi que le

comptoir régional de vente de
matériel de fierté

Faubourg de la Station
3029, boul. Curé-Labelle à Prévost

224-9928
7 jours sur7
Ouvert

Réservation 24 h

SUR
PRÉSENTATION
DE CE COUPON

pour

Disponible maintenant
LE VOL - VIRÉE D’ENFER
ZOOLANDER (V.F.)
JOUR DE FORMATION
AU VOLANT AVEC LES GARS
LE BOSSU DE NOTRE-DAME II
Disponible le 26 mars
K-PAX: L’HOMME QUI VIENT DE LOIN
IRON MONKEY: LA LÉGENDE DÉMASQUÉE
LA MAISON SUR LA FALAISE
LE PÉCHÉ ORIGINEL
SLAP SHOT 2: LANCER-FRAPPÉ 2
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Primeurs
Nouveautés
Jeux

MERCREDI ET JEUDI

Ne peut  être jumelé à aucune autre offre •    EXPIRATION - 18 avril 2002

(EXCEPTION - JOURS FÉRIÉS)

Sur ➵
➵
➵ ✁

NOUVEAUTÉS de MARS Votre Club vidéo...
pour le choix et le service !

À l’occasion du lancement des festivités du cinquantième anniversaire de
fondation de la Société nationale des Québécois des Laurentides se tenait, le
16 mars dernier au Chalet Pauline Vannier de Saint-Sauveur, une grande
fête réunissant une centaine de membres de la SNQL. Pas moins de 23
Prévostois et Prévostoises participaient à cette fête. On remarque sur la photo,
Mme la ministre Lucie Papineau, Mme la députée Monique Guay, Monsieur
le maire Claude Charbonneau, monsieur le conseiller municipal Jean-Pierre
Joubert ainsi qu’une multitude de personnes connues pour leur action dans
leur milieu. Notons : Clément Boisvert, Claire Boivin-Boisvert, Jean Laurin,
Gaétane Morest, Yvon Labbée, Ginette Burquel, Pierre Haché, Lise et
Bernard Gougeon, Françoise Lemay, François Thivierge, Gilles Broué,
Gleason Théberge, Sandrine Broué-Primeau, Danielle Primeau, Monelle
Beaulne et Frédéric Broué. 

Fondée officiellement en 1952, la Société Saint-Jean-
Baptiste du diocèse de Saint-Jérôme célèbre cette année
son cinquantième anniversaire d’existence en rappelant
son passé et en réaffirmant sa ferme conviction dans la
réalisation de ses grands objectifs: la promotion de la
langue française, l’enseignement et la diffusion de l’histoi-
re nationale, la célébration de la Fête nationale, le soutien
aux groupes communautaires, la prise de contrôle de nos
leviers de développement économique, social, culturel et
politique et la réalisation de la souveraineté du Québec.

1 800 O-Canada (1 800 622-6232)
téléscripteur/ATME : 1 800 465-7735
www.hrdc-drhc.gc.ca/ei

Pour obtenir plus de renseignements sur les petites semaines : 

UN MESSAGE DU GOUVERNEMENT DU CANADA

LES PETITES SEMAINES : UN PROJET CONCLUANT

La disposition sur les petites semaines fait désormais 
partie intégrante de l’assurance-emploi.

Le gouvernement du Canada a créé la disposition sur les petites semaines 
de travail qui sera particulièrement profitable aux personnes qui occupent 
un emploi à temps partiel ou temporaire. Le montant des prestations 
d’assurance-emploi des bénéficiaires pourrait ainsi être bonifié. 

Petite semaine de travail – rémunération de moins de 150 $

Semaine de travail régulière – rémunération de 150 $ et plus

Votre rémunération peut varier d’une semaine à l’autre. Ainsi, si vous gagnez 
220 $ une semaine et 80 $ la semaine suivante, le montant de vos prestations 
peut diminuer en raison de cette seconde semaine.

Lorsque vous avez droit à des prestations d’assurance-emploi et que l’on calcule
le montant de vos prestations, dans la mesure du possible, on ne tiendra pas 
compte des petites semaines ou on retiendra seulement les petites semaines 
les mieux rémunérées pour les ajouter aux semaines régulières. Cette mesure
permettra d’augmenter le montant auquel vous aurez droit.

CE QU’IL FAUT SE RAPPELER :

• Toutes les heures d’emploi assurable continueront à être prises en 
compte pour établir l’admissibilité aux prestations, même si elles 
ne servent pas au calcul des prestations;

• Les prestataires d’assurance-emploi doivent continuer à déclarer 
toutes les sommes qu’ils touchent pendant la période de prestations;

• Le revenu maximum permis durant la période de prestations est 
fixé au plus élevé des montants suivants : 50 $ par semaine ou 
25 % de la prestation hebdomadaire;

• Les employeurs doivent continuer à payer des cotisations à 
l’assurance-emploi pour chaque dollar de rémunération versée et 
doivent remplir le relevé d’emploi comme avant.

Guy Mercier et Gisèle Paul ont présidé aux des-
tinées de la SNQL pendant 38 ans. Ils se rappel-
lent avec plaisir l’histoire de l’organisme.

Société nationale des Québécois des Laurentides :
Cinquante ans d’implication sociale et d’action
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Capacité de 20 à 120 personnes

PERMIS DE LA SAQ

Pourquoi chez-nous?
- Excellente nourriture
- Service professionnel
- Site exceptionnel pour photos à l’extérieur
- Aucun frais de salle (si vous prenez le repas)
- Air climatisé

L’endroit par excellence pour
vos réceptions de tous genres

Service complet adapté selon
vos goûts et votre budget
Brochure disponible pour le choix de menus

• Mariage
• Anniversaire
• Baptême
• Party d’employés
• Funérailles (buffet)

• Conférence
• Brunch
• Association sportive

et autres...

999, rue Edmond à Prévost • Tél.: 224-4906 (sans frais: 1 877 224-4901) 

www.aupieddelacolline.com

Le printemps se pointe et
annonce le retour d’une
gamme d’activités toutes plus
séduisantes les unes que les
autres. Des règles élémen-
taires de prudence se greffent
à ces activités et l’épineuse
question du port du casque
pour les cyclistes semble vou-
loir s’engager sur la piste de
la législation. Déjà un média,
en l’occurrence le journal La
Presse, a initié le sujet. Est-ce
à dire que le temps est venu
... Si on en arrive là, c’est que
la situation l’aura comman-
dée, faudra-t-il en conclure.
Certaines provinces cana-
diennes ont déjà adopté une
loi imposant le port du
casque. Au Québec, les muni-
cipalités ont le pouvoir
d’adopter des règlements
pour inciter les gens à se « cas-
quer ». Mais n’anticipons pas
trop vite puisqu’il semble évi-

dent qu’on n’a qu’effleuré
une étape importante que
celle de l’éducation. Une tête
bien faite sera toujours préfé-
rable à une tête écervelée
munie d’un casque. En
d’autres mots, il vaut mieux
être dans les règles en priorité
dans sa tête que sur sa tête. 

De prime abord, l’idée de
porter un casque ne me
séduit pas. Je serais déçu
qu’on s’immisce et qu’on
ampute ma liberté d’enfour-
cher ma bicyclette et de me
laisser entraîner par la nostal-
gie du passé où j’allais che-
veux au vent la tête libre en
dedans comme au-dehors. Je
ne réclame pas le statut de
cycliste « de performance ou
de compétition » ni de celui
dont la bicyclette est un outil
de déplacement, mais plutôt
le statut d’un cycliste «d’occa-

sion, de loisir ». Je résiste au
port du casque comme je
résiste à tout l’attirail coloré
accessoirisé à la pratique du
vélo. Loin de moi l’idée de
blâmer ceux qui privilégient
les nouveautés en ce domai-
ne. C’est leur choix et c’est
bon pour l’économie. Des
études démontrent que le
port du casque réduit consi-
dérablement les traumatismes
crâniens. Cependant, il
convient de se demander si la
législation ne tuera pas le
cycliste qui s’éveille chez plu-
sieurs individus. J’avoue que
le nombre limité de kilo-
mètres que je parcours
chaque année ne m’a pas per-
mis de réaliser la dangerosité
de ce sport ni d’être témoin
d’un accident. Enfin, je veux
bien être un bon cycliste et
un bon citoyen !

(À) ne pas faire à sa tête
Yves Deslauriers, collaboration spéciale

Merci... et nouvel Appel à tous

Je suis toujours à la recherche
de photographies et cartes pos-
tales inédites de Prévost qui doi-
vent sans doute dormir dans vos
placards.
Outre certains lieux, faites-moi

connaître les anciennes familles
de Prévost, les photographies
des gens qui ont contribué à écri-
re l’histoire de notre municipali-
té. Je cherche aussi des photo-
graphies de la petite école pri-
maire de Lesage sur la rue
Principale, de la construction de
l’Église St-François-Xavier ainsi
que du premier remonte-pente
d’Alec Foster. Je cherche aussi
encore à localiser le Bellevue Inn
(propriété de L.H. Archambault)
et d’une ancienne maison
connue sous le nom de Beverley
Farm.

Un grand merci à nos lecteurs
qui ont répondu à mon invitation
dans le dernier numéro du jour-
nal. Le nombre et la qualité des
informations qui m’ont été trans-
mises m’a grandement impres-
sionné et me permettra d’alimen-
ter cette chronique sur l’histoire
de notre ville.
Merci spécialement à Alain

Contant, Madame Trudeau
(Garage Trudeau), Lise Foisy,
Vincent  Thorburn ,  Myr iam
Mélançon, Sheldon Segal, Gilles
Vallières, Yvon Blondin, Paulette
Giroux, Christian Perreault,
Roger Morin, Marie Morin et
R. Paquin. 
On peut me rejoindre : Benoît

Guérin, (450) 224-5260 ou  par
courriel  benoitguerin@video-
tron.ca

L’Hôtel Maple Leaf Inn
L’Hôtel Maple Leaf Inn sur la rue Principale. L’Hôtel
aurait été détruit par un incendie le Vendredi Saint
de l’année 1947.
La piscine et le terrain de tennis municipaux ap-
partenaient à cet hôtel qui était construit à peu près
au même endroit que le Pavillon Val-des-Monts et la
patinoire adjacente.

Voici le titre que nous aurions dû
lire dans la dernière publication du
journal de Prévost.  En effet, une
petite coquille s’est glissée à l’effet
que le domaine Des Patriarches
était représenté dans ce comité.  

Depuis sa création,  le comité
explore dans un premier  temps
l’organisation de différentes activi-
tés telle que : Vente de garage com-
munautaire au mois de mai (date à
venir), la possibilité d’un camp de
jour au Chalet des Ormes), la

deuxième  édition de la compéti-
tion des boîtes à savon (sep-
tembre), la préparation de la pro-
chaine saison de ski de fond avec
des ateliers d’initiation à ce sport
tels que  fartage,  technique de
base  et randonnée. 

Pour plus d’informations, vous
pouvez contacter Gilles Bourgoin
président,  Denis Bélanger vice-
président,  Lucie Renaud  trésoriè-
re,  Fernand Foisy directeur  ou
André Dupras  secrétaire.

Des nouvelles du comité des
loisirs des Domaines

(Place Bon-Air, Laurentien, Canadiana et Clos des Prévotois)



AVIS

Dépôt du rapport
financier 2001

AVIS est par la présente donné,
par le soussigné, directeur général
et greffier de la Ville de Prévost,
que :

Conformément à l’article 105.1 de
la Loi sur les Cités et Villes, le rap-
port financier 2001 ainsi que le
rapport du vérificateur portant sur
le même exercice financier seront
déposés lors de la séance ordinaire
du conseil qui se tiendra le 8 avril
2002 à 19 h. 30 à la Place de la
Mairie sise au 2870, boulevard du
Curé-Labelle à Prévost.

Donné à Prévost, ce 21e jour du
mois de mars deux mille deux.

Réal Martin
Directeur général et greffier

VOUS POURRIEZ AVOIR DROIT 
À DES PRESTATIONS ADDITIONNELLES  

Les prestations de la Sécurité de la vieillesse du Canada 
sont versées à la plupart des gens de 65 ans et plus. 

Si personne ne vous a contacté, 
veuillez lire ce qui suit :

SI vous avez 65 ans ou plus et disposez de revenus 
limités, il se peut que vous ayez droit au Supplément de 
revenu garanti (SRG)

SI vous avez de 60 à 64 ans et êtes marié(e) ou 
conjoint(e) de fait d’une personne qui reçoit le SRG, 
il se peut que vous ayez droit à l’Allocation

SI vous avez de 60 à 64 ans et que vous êtes veuf 
ou veuve, il se peut que vous ayez droit à l’Allocation 
au survivant

AVIS IMPORTANT À L’INTENTION DES AÎNÉ(E)S.

Pour de plus amples renseignements : 
1 800 O-Canada (622-6232) 

téléscripteur/ATME : 1 800 465-7735
ou visitez notre site Web : www.hrdc-drhc.gc.ca/psr

Les pensions gouvernementales du Canada
L’amélioration de la qualité de vie des gens d’ici depuis         ans

Sur un air beaucoup plus
sérieux, les participants ont suivi
avec un vif intéret la présentation
d’une recherche universitaire
expliquant grâce à une nouvelle
méthode les moyens d’identifier
les différents écarts sociaux-poli-
tiques entre les diverses ten-
dances de l’échiquier entre le
fédéralisme d’extrême droite jus-
qu’aux péquistes, mous ou durs,
les centristes et les partisans de
l’extrême gauche.
Avant le lunch du midi, le pre-

mier ministre, M. Bernard
Landry,  a lancé un cri d’alarme
en soulignant les effets négatifs
du déséquilibre fiscal identifié
par le Rapport Séguin. " Pendant
que les grands surplus sont à
Ottawa, ce sont les provinces qui
subissent les effets de cette poli-
tique par rapport aux besoins en
matière de santé, a clamé M.
Landry. Il a également confirmé
que les frais de scolarité des étu-

diants universitaires continue-
raient d’être gelés.
Ce dernier a partagé l’heure du

lunch avec les membres du PQ
en faisant la filée comme tout le
monde en route vers la cafétéria
de la Polyvalente, discutant avec
l’un ou fraternisant avec des
connaissances.
L’après-midi a été consacré à

des ateliers consacrés à différents
thèmes, qui ont donné naissance
à de nombreuses propositions.
Finalement, les deux compères

Germain et Tessier ont encore
offert avec beaucoup d’humour
et de conviction leur vision de
l’histoire du Canada.
Madame Lucie Papineau,

ministre d’état déléguée au
Commerce et à l’industrie et
députée du comté de Prévost, a
prononcé une courte allocution
de clôture de la journée en souli-
gnant les efforts à être déployés.

Deux thèmes développés par le Premier ministre Landry
Le déséquilibre des revenus identifié par le
Rapport Séguin et le gel des frais de scolarités
Une centaine  de membres des  exécutifs d’une dizai-
ne de comtés  ont participé, samedi le 16 mars , à une
journée d’étude visant à définir et à élaborer la plate-
forme électorale du PQ en vue de la prochaine
échéance électorale. Le clou de la matinée appartient
sans conteste au motivateur Jean-Claude Germain et
à l’historien plein de verve, Marcel Tessier. Les deux
ont connu un succès d’estime populaire et leur per-
formance leur a valu de belles ovations.

On voit sur la photo le Premier ministre, M. Bernard Landry, M” Richard
Legendre et Madame Lucie Papineau, ministre déléguée au Commerce et à
l’industrie, en grande discussion, lors de la journée d’études des délégués
provenant de l’ensemble des éxécutifs des comtés de la grande région.

2899, boul. Curé-Labelle, Prévost

Tél.: 450 224-7776

Normand Brisson
Naturothérapie et Relation d’Entre-Être

Massage Suédois – 75 hres
Les vendredis de 13h à 21h
Du 19 avril au 21 juin 2002

Introduction à
la Réflexologie – 15 hres
Les samedis le 27 avril et le 4 mai
De 9h à 17 h

Institut de formation

Cours de formation
Printemps 2002 

Pour information
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On parlera de la gare de
Prévost à l’émission la poudre
d’escampette diffusée à Télé-
Québec en avril prochain.
La semaine dernière, une équi-

pe de tournage est venu enregis-
trer des images dans notre gare
centenaire.
Francis Falardeau, spécialiste

en cartographie et en orientation
en foret, servait de guide-com-
mentateur à l’équipe de tourna-
ge. Il en a profité pour faire visi-
ter la région aux artisans de cette
émission animée par l’humoriste
Laurent Paquin.

L’histoire de
la gare à
Télé-Québec
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Vacances... Voyages
Que nos lecteurs se rassurent, le signa-
taire des présentes n’a pas décidé de
changer de profession depuis la chro-
nique du mois dernier... loin de moi l’idée
de tenter de vous vendre quelque voya-
ge ou quelque destination que ce soit.
Cependant, plusieurs voyageurs revien-
nent ces jours-ci de destinations « soleil »
et se plaignent du fait qu’arrivés à desti-
nation, l’hôtel de rêve donnant  sur la
plage ressemblait plutôt à un bidonville,
la plage promise elle, étant à plus de dix
minutes de marche de l’hôtel...

Quels sont les recours du voyageur?
En vertu de l’article 40 de la Loi sur la
protection du consommateur, le com-
merçant est tenu de fournir le service
décrit au contrat signé avec vous. Le
voyage doit aussi être conforme aux
déclarations et à la description qui vous
en a été faite.
Vous êtes donc en droit de vous plaindre
à votre agent de voyages et au grossiste,
et demander compensation pour les ser-
vices non rendus ou non conformes à la
description qui vous en a été faite. Si
vous n’obtenez pas satisfaction, vous
êtes en mesure de poursuivre ces com-
merçants en justice pour obtenir com-
pensation. Il faut souligner que le
recours judiciaire dans le cas des voyages
peut être intenté aux petites créances à
peu de frais car la majorité des réclama-
tions devraient se situer sous le seuil des
3000$ qu’il est possible de réclamer aux
petites créances.
N’oubliez pas avant le départ, lorsque
vous «magasinez » un voyage, de vérifier
si le commerçant avec qui vous faites
affaire est bel et bien détenteur d’un
permis d’agent de voyages délivré par
l’Office de la protection du con-
sommateur. En effet, nul ne peut exercer
les fonctions d’agent de voyages, ni don-
ner lieu de croire qu’il est agent de
voyages sans détenir ce permis.
Les détenteurs de permis doivent mettre
en œuvre plusieurs mesures de protec-
tion pour les consommateurs.
En effet, les agents de voyages doivent
fournir un cautionnement ayant pour
but d'assurer leur solvabilité. Ainsi, un
consommateur ayant subi un préjudice
suite à un service rendu par un agent de
voyages pourra être compensé à même
ces sommes constituant un fonds d’in-
demnisation, même si l’agent de voyages
lui est devenu insolvable.
De plus, les agents de voyages, pour pro-
téger leurs clients doivent déposer
toutes les sommes versées par leurs
clients dans un compte en fiducie.
L’Office de protection du consommateur,
bien qu’il ne soit pas un tribunal, peut
vous aider relativement à une plainte
concernant un agent de voyages ou tout
autre plainte reliée à l’une des lois admi-
nistrée par l’Office.
L’Office peut vous fournir un formulaire
de plainte avec lequel vous pourrez
informer le commerçant et l’Office de
votre insatisfaction, et ainsi tenter de
régler à l’amiable le cas en litige. L’Office
peut par la suite effectuer une média-
tion entre vous et le commerçant afin de
solutionner le problème. Si ces méca-
nismes de médiation échouent, il faudra
alors vous tourner vers les tribunaux.
Par ailleurs l’Office, une fois saisi d’une
plainte peut entreprendre diverses
actions visant à informer un commer-
çant sur les dispositions légales à respec-
ter et les sanctions possibles. L’Office
peut aussi enquêter sur les pratiques du
commerçant, négocier un engagement
volontaire avec celui-ci, déposer une
poursuite pénale ou prendre toute autre
mesure prévue à la loi. Ces mesures n’ont
cependant pas pour objet la solution de
votre problème.
On trouvera plus d’informations sur le
site web de l’Office au
www.opc.gouv.qc.ca ou au 1-888-672-
2556 ou au bureau régional de l’Office,
Galerie des Laurentides, 500 boul. des
Laurentides, Bureau 1503-B à Saint-
Antoine.

Vos suggestions de chroniques sont
toujours bienvenues en communiquant
avec moi par courrier électronique :
benoitguerin@videotron.ca

Ce texte ne remplace aucunement les textes de loi
en vigueur et ne peut être reproduit sans autori-
sation.

Ce prix s’ajoute d’ailleurs à une
longue liste de prix et de recon-
naissances qui témoignent de la
constante recherche de l’excel-
lence dont a su faire preuve
Proment au fil des ans. Le prési-
dent de Proment, M. Samuel
Gewurz s’est dit «fier de constater
que nos efforts dans la création
d’environnements uniques ont
été reconnus et soulignés par un
jury indépendant. De la luxueuse
maison unifamiliale aux projets
somptueux de condominiums,
Proment s’est toujours efforcée
d’offrir des constructions de qua-
lité conçues selon des standards
d’excellence ».

Les étroites relations qu’entre-
tient Proment avec ses clients lui
ont notamment permis d’esquis-
ser ses projets en toute conformi-
té avec les attentes et les besoins
changeants d’une nouvelle classe
d’acheteurs plus jeunes, plus
actifs, résolument urbains et qui
recherchent un mode de vie
davantage qu’une simple rési-
dence. L’entreprise, dont le siège
social est établi à l’Île des Sœurs,
s’est toujours fait un point d’hon-
neur également de travailler en
étroite collaboration avec la Ville
de Verdun (maintenant l’arron-
dissement) dans le but d’optimi-
ser la planification urbaine et
environnementale. Proment a
notamment travaillé avec la ville

pour améliorer l’Ile des Sœurs et
pour sauver la forêt et les
espaces verts afin de créer des
projets spéciaux dans des envi-
ronnements uniques.
Son souci très aigu de l’environ-

nement, de la préservation et de
la mise en valeur des sites natu-
rels a toujours caractérisé l’ap-
proche de Proment qui travaille
en étroite collaboration avec le
ministère de l’Environnement
pour s’assurer que ses interven-
tions soient toujours conformes
en tous points aux normes exi-
gées.
Les projets ne manquent pas

pour l’équipe Proment qui s’acti-
ve actuellement au développe-
ment très attendu de la Pointe
Sud de l’Île-des-Sœurs, ce qui
constituera, à n’en point douter
l’apothéose de l’équipe de
constructeurs. Avec les projets
Sommets sur le fleuve et
Domaine de la Pointe sud, la
Corporation Proment s’apprête
enfin à réaliser l’œuvre la plus

complète de ses quelque trente-
sept années d’existence.
Fondée en 1965, la Corporation

Proment est un promoteur immo-
bilier reconnu pour ses projets
résidentiels innovateurs dont Les
Verrières sur le fleuve, Le Cours
du fleuve, Val de l’Anse, Le Club
Marin et le Domaine de la Forêt,
tous situés sur l’Île des Soeurs.
L’innovation dans la conception
ainsi que la qualité de la
construction de Proment ont été
soulignées à plusieurs reprises
par l’Association provinciale des
constructeurs d’habitation du
Québec (APCHQ), l’Ordre des
architectes du Québec et
Sauvons Montréal qui lui ont
remis de nombreux prix au fil
des ans. Des renseignements
supplémentaires figurent sur le
site Internet de Proment à
l’adresse suivante : www.pro-
ment.com.
À noter que la corporation

Proment est le développeur des
Clos Prévostois.

«Constructeur de l’année»

La Corporation Proment remporte un
nouveau prix Domus
L’Association provinciale des constructeurs d’habitation
du Québec (APCHQ) vient de décerner à la Corporation
Proment le titre convoité de « Constructeur de l’Année».
C’est la troisième fois que la Corporation Proment se voit
ainsi honorée du titre de constructeur de l’année, après
l’avoir été en 1991 pour Les Verrières sur le fleuve et le
Club Marin puis en 1997 pour le Domaine de la Forêt et Le
Cours du Fleuve.

Au début de la rencontre, j’avais l’im-
pression d’assister à un match revanche
d’une équipe de citoyens en colère
contre la ville de Prévost. L’expression
«d’accord avec le projet, mais pas dans
ma rue » se faisait entendre de plusieurs
manières et de façon très soutenue
comme si la mise en place du projet
était accompagnée d’une malédiction.
Après environ deux heures de

démarches et d’émotions de la part des
citoyens l’atmosphère s’est finalement
apaisée.
Par la suite, M. Claude Charbonneau,

maire de Prévost, a pu proposer la for-
mation d’un comité pour étudier le
projet. En moins de dix minutes le
comité était formé et il définissait son
mandat.
Je suis convaincu de l’importance du

travail du comité et je souhaite que
l’apport économique du projet soit un
des sujets qui seront étudiés et discutés
par ses membres. Si nous tenons
compte des emplois à court et à long
terme qui seront créés par le projet,
celui-ci est plus qu’intéressant. Si on
tient compte aussi des taxes munici-
pales et des retombées économiques
qui en découleront, il est difficile de ne
pas se réjouir en passant que les pro-
moteurs aient pensé à Prévost.
Favoriser la création d’emplois à

Prévost, c’est garantir une qualité de
vie à plusieurs personnes pendant de
nombreuses années. Pensons à nos

enfants qui pourront travailler dans la
place plutôt que d’aller travailler dans
les municipalités voisines.

Rue principale 
Depuis quelques semaines des

ouvriers sont occupés à construire une
nouvelle maison sur la rue principale.
Plusieurs personnes y travaillent, la

construction progresse rapidement et
d’ici peu une nouvelle famille viendra
s’établir à Prévost.

Bienvenue à
ces nouveaux résidents.
Ce qui m’étonne, c’est qu’en regar-

dant les camions des entrepreneurs qui
y travaillent, je constate que ceux-ci
sont de l’extérieur de Prévost. 
Nos entrepreneurs en construction

prévostois seraient-ils trop occupés ou
trop débordés pour offrir leurs services
dans cette construction ? Si c’est le cas
tant mieux… Si ce n’est pas le cas, c’est
dommage et peut-être auraient-ils
avantage à mieux se faire connaître des
consommateurs prévostois.

Démission de Guy Guénette
M. Guy Guénette, qui avait été élu au

Conseil d’administration de l’Associa-
tion des gens d’affaires l’an dernier, à
remis sa démission dernièrement. Les
membres de l’AGAP tiennent à le
remercier pour sa participation à plu-
sieurs dossiers.

Le musée de la chanson, pour ou contre…

Élie Laroche, président AGAP
J’ai assisté récemment à la rencontre réunissant les promo-
teurs du projet du Musée de la chanson québécoise, le maire de
la ville de Prévost et les citoyens du secteur Montée Sainte-
Thérèse où pourrait être construit ce musée.

Dans le cadre de la semaine de relâche scolaire, l'excursion
à la sucrerie «Au pied de la colline» organisée par le Service
de loisirs de la Ville de Prévost a remporté un tel succès qu'il
a fallu planifier deux « services" pour accueillir plus de 150
participants incluant parents et enfants. On voit ici
Monsieur Doré (j'ai encore oublié le nom de ce pilote d'Air
Canada) avec ses enfants et leurs amis en train de se sucrer
le bec de la belle manière.

Jean Paquette et son épose Pierrette posent fièrement sous le
nouvel auvent qui recouvre maintenant la terrasse du
Restaurant mini-golf. Cette année, les clients seront au
chaud pour déguster les excellents mets préparés par le clan
Paquette.
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La création de l’Orchestre
Symphonique des Laurentides et
de son ensemble de musique de
chambre, c’est la mise en place
d’un organisme qui revitalisera la
région par son apport culturel
innovateur, par l’amélioration de
la qualité de vie des citoyens d’ici
et par la création d’emplois de
qualité (une douzaine dans les
trois premières années) dans un
domaine où le Québec fait figure
de proue sur le plan internatio-
nal: les arts de la scène. 

L’Orchestre Symphonique des
Laurentides produira des
concerts d'envergure sympho-
nique  dans des sites patrimo-
niaux, des églises et des écoles
de la région. 

L’ensemble de musique de
chambre, sous la responsabilité
du directeur musical et des
artistes en résidence, aura pour
mission de présenter à la popula-
tion les grandes pages du réper-
toire de musique de chambre de
toutes les époques.

Fondement du projet 
Le processus s’est amorcé en

septembre 2000, par une consul-
tation des milieux culturels, aca-
démiques et communautaires de
la région.

L’appui et l’enthousiasme ren-
contrés ont convaincus les pro-
moteurs qu’il fallait aller de
l’avant. Le projet répond à un
désir et à un besoin.

Il reste maintenant à lui assurer
l’épanouissement, c’est-à-dire
une croissance saine et vigoureu-
se dans un chemin menant vers
l’autonomie. 

Un orchestre au service de
la communauté 
La création de l’orchestre per-

mettra à toute la population des
grandes Laurentides, soit près
d'un demi- million de personnes
réparties sur huit MRC, d’assister
chez elle à une série de concerts
en tournée dans des sites déjà
existants à travers la région. 

L’OSDL offrira aux touristes
l’opportunité et le plaisir de
découvrir un milieu non seule-
ment riche de par la beauté de
sa nature et de ses paysages,
mais également à la fine pointe
des tendances actuelles dans le
domaine culturel.

Un orcheste éducatif
L’OSDL interviendra directe-

ment auprès de la population
étudiante de la région, répartie
dans cent quarante-deux écoles
publiques ainsi qu'une demi

douzaine d'écoles privées. Des
protocoles d’entente avec les éta-
blissements scolaires seront
développés afin d'instaurer l'en-
seignement des instruments à
cordes et d’animer divers types
d’ateliers musicaux dans les
écoles, en collaboration étroite
avec les professeurs de musique. 

Un orchestre laurentien
La culture en tant qu'activité

économique figure comme un
des secteurs les plus vigoureux
au Québec.

Les Laurentides possèdent des
structures de diffusion de la
musique et de formation musica-
le très actives, solidement
ancrées. 

L’orchestre a été conçu et se
développera en collaboration
étroite avec les instances cultu-
relles et administratives déjà bien
établies dans la région et dont la
qualité et le professionnalisme
sont réputés: Le Pavillon des Arts
de Ste-Adèle, les festivals artis-

tiques de Saint-Sauveur et de
Ville de Mont Tremblant, le
Comité culturel de Ville de Mont
Tremblant, la Concentration
Musique de la Commission sco-
laire des Laurentides, le Camp
Musical des Laurentides,  etc. 

Tous les secteurs économiques
seront sollicités afin de générer
les fonds nécessaires à la réalisa-
tion de ce projet qui a comme
ambition d'améliorer et d'ac-
croître la qualité de vie culturelle
de la région. C'est par notre qua-
lité de vie que nous nous démar-
quons. 

La population de la région est
suffisamment nombreuse pour
supporter un tel projet. La région
occupe une place privilégiée au
nord de la métropole. Les gens
viennent de plus en plus s'instal-
ler chez nous, pas seulement en
vacances mais souvent pour éle-
ver des familles, pour avoir accès
à cette qualité de vie que nous

procure la beauté de nos
espaces, de nos paysages. 

L'orchestre deviendra  un agent
stimulateur de première ligne
pour les secteurs culturels et éco-
nomiques de notre région.  Il lui
insufflera une énergie des plus
revivifiante et deviendra partie
intégrante de la " culture lauren-
tienne ".

Pour plus d’informations on
peut communiquer avec
l’Orchestre Symphonique des
Laurentides, 80 rue Legault, Ste-
Agathe, Qc, J8C 2Z7, 819-321-
3535 info@oslaurentides.com
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Surveillez nos spéciauxde la circulaire
du 14 au 27 avril

Me Paul Germain
NOTAIRE et CONSEILLER JURIDIQUE

861, rue de l’École à Prévost

(450) 224-5080
Télec.: (450) 224-8511

1531, Mtée Sauvage à Prévost
Tél.: 450 224-4773

Télec.: 450 224-4773

Chère clientèle, venez célébrer 
le printemps avec nous.
Jean Paquette et toute son équipe

Nous sommes ouvert depuis le 15 mars
3027, boul. Curé-Labelle à Prévost  • 224-7538

... Intégrité et harmonie
fonctionnelle sans douleur...

Fadi Eid B.Sc.
Physiothérapeute, membre O.P.P.Q.

THÉRAPIE MANUELLE, SPORTIVE
ET OSTHÉOPATHIQUE

908. ch. du Lac Écho à Prévost

Tél. : 224-2189 • 224-2993

75, ch. de la gare, bloc L-4,
Saint-Sauveur

Tél. : 227-1864

224-8630

Nourriture et

accessoires

pour animaux

2919, boul. Labelle à Prévost

«Cette année, nous sommes
deux à avoir vus notre ombre...
Le printemps est arrivé !»

L’Orchestre symphonique des Laurentides

Un orchestre au service de
toute la communauté
François Myrand
« C'est le désir qui crée le désirable, et le projet qui
pose la fin.» – Simone de Beauvoir.
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Les enfants
de la nouvelle terre…

Avez vous déjà eu l’impression que vous
marchiez sur un nouveau chemin pour
la première fois de votre vie ? Moi, j’ai
souvent cette impression ! Puisqu’à
chaque fois que  nous nous adressons à
un enfant, nous avons la vague impres-
sion de nous trouver sur un terrain où il
n’existe aucun repère.  Impossible pour
nous de nous fier à notre vécu pour
trouver des solutions aux problèmes.
Nous devons constamment innover et
inventer des méthodes d’approches dif-
férentes. Nous avons la responsabilité
de rechercher inlassablement de nou-
veaux moyens de les intéresser.  Ne
nous fions pas juste aux braves gens du
système éducationnel. Il est maintenant
de notre devoir de s’associer à eux et de
leur suggérer de nouvelles stratégies.  
Depuis le début des années 2000, nous
mettons aux points plusieurs nouvelles
méthodes que nous placerons sous la
rubrique " TERRE NOUVELLE ".   L’une de
ses méthodes s’intitule " Maux à Mots "
et elle nous permet d’aider l’enfant à
dissocier les maux des mots.  Avec cet
outil, nous parvenons à faire com-
prendre aux adultes ce que l’enfant
désire exprimer lorsqu’il est survolté, en
colère, lorsqu’il a peur, ou qu’il est tout
simplement malade.  Ce n’est qu’une
innovation parmi les autres, mais elle
est précise et efficace. Le partage de
nos recettes gagnantes permet aux
enfants de bénéficier de d’autres alter-
natives que l’inévitable sur - médica-
tion. 
En clinique, ou durant nos formations,
plusieurs enseignants nous partagent
leurs états d’âmes. Souvent fatigués,
déprimés, ils se sentent régulièrement
dépourvus devant L’HYPER…RÉACTION
des enfants  Ils nous mentionnent qu’ils
ne désirent plus réagir aux comporte-
ments dérangeants des enfants. Ils veu-
lent plutôt agir d’une façon différente.
Ouverts à de nouvelles méthodes, ils
s’intéressent et apprennent ces diffé-
rentes façons d’être qui reposent sur
des bases autant énergétiques, émo-
tionnelles, psychiques, spirituelles et
physiques. Méthodes malheureusement
non apprises dans leur formation uni-
versitaire. TERRE NOUVELLE  veut dire
entre autre qu’il est possible d’associer
le cerveau droit qui est intuitif à l’inspi-
ration du cœur, cette fusion permet
d’obtenir rapidement des résultats
extraordinaires et efficaces. Bientôt, ce
nouveau genre d’enseignement entrera
par la grande porte des changements
tant désirés dans le système éducation-
nel. Si ce n’est pas nous qui initions ce
projet ce sera fait par quelqu’un
d’autre, aussi bien que ça provienne de
nous, n’est-ce pas ?
L’enseignement de ces méthodes nous
est déjà apporté par 33% des enfants
présents dans notre quotidien, accom-
pagnés par 20% d’adultes imprégnés de
cette nouvelle énergie.  Tous les autres
enfants qui arriveront dans nos vies
porteront en eux l’insigne de la nouvel-
le  énergie. Le mouvement de transfor-
mation est irrévocable et nous ne pour-
rons plus ramener les enfants dans l’an-
cienne énergie par nos anciennes
méthodes, exemple : propos rigoureux,
menaces autoritaires, sur – médication
" ritalin " ou autres.  Tout ce qui vient
de l’ancienne énergie en ce qui concer-
ne les enfants est voué à l’échec.  Ils
sont divinement protégés, plus forts et
plus résistants que nous.  
Faisant partie des adultes foulant cette
nouvelle énergie, nous décidons de
nous rallier à eux et proposons une
pause permettant d’élaborer de nou-
velles stratégies.  Nous choisissons
d’abandonner les anciennes méthodes
et osons faire des changements dans
nos comportements, tout en transfor-
mant nos attitudes.  En nous permet-
tant de changer nos perceptions et
d’accepter que l’enseignement puisse
arriver par les enfants, nous les
appuyons en retournant sur notre
planche à dessin pour les aider à co-
créer un monde hautement évolué.
Bénissons les merveilleux enseignants
qui se dévouent quotidiennement pour
interpréter le langage des enfants.
Nous savons qu’ils sont exténués.
Vous verrez que tout ce qui sera fait
pour les enfants et au nom des enfants,
sera accueilli comme un cadeau divin et
sera récompensé au centuple par
l’Univers.

Normand Brisson n.d.
Essentiellement pour vous

Dans le cadre d'une expérience-pilote, la classe d'art et communication de  Madame Michel Côté de l’école
secondaire Cap jeunesse a imaginé des  réclames publicitaires pour de « vrais » clients du Journal de Prévost.
Toute  l'équipe a célébré ses succès après avoir pris connaissance de l'édition en  quadrichromie.

La participation des élèves de l’école secondaire Cap Jeunesse

Des collaborateurs exceptionnels

La Ville de Prévost a innové en
conviant à la bibliothèque muni-
cipale l'ensemble des nouvelles
familles qui se sont établies à
Prévost au cours  des douze der-
niers mois. Dans un premier
temps, le nouveau site Internet et
son contenu a été présenté y
inclus l'organisation des loisirs et
des différents programmes. Par

la suite, le conseil municipal a
répondu aux interrogations pen-
dant le cocktail et le goûter. On
voit ici le maire Claude
Charbonneau et les conseillers
Jean-Pierre Joubert et Sylvain
Paradis en compagnie d'un des
groupes d'invités qui se sont suc-
cédé à l'occasion de ce 5 à 7.

On se souviendra que le couple
est arrivé dans le Vieux-
Shawbridge en 1942 et a opéré
pendant 31 ans un commerce
connu sous le nom « Chez

Métayer ». Le commerce était
situé à l’emplacement actuel du
Dépanneur Ultramar au coin de
la Route 117 et la rue de la
Station.

À la suite de la vente du com-
merce, le couple a passé plus
d’une trentaine d’années dans la
communauté de Prévost.

Issue d’une des grandes
familles pionnières de Prévost
(Shawbridge, Lesage et Prévost
regroupées en 1973), Rita
Renaud s’expatrie et emporte

avec elle plus de quatre-vingts
ans d’histoire et de souvenirs…

Ce départ confirme le fait qu’il
existe une carence en matière de
logement à Prévost et que
cette situation est considérée
comme prioritaire par le conseil
municipal.

Une citoyenne honorable quitte Prévost

Plusieurs décennies de l’histoire et du
patrimoine de Prévost émigre à Saint-Jérôme
Après plusieurs années de résidence à Prévost, mada-
me Rita Renaud-Métayer vient de prendre la décision
de s’installer au Manoir de la rue Aubry à Saint-
Jérôme.

SUCCÈS DES
CONCERTS DE JAZZ

Le 2e concert de JAZZ,
dans une série de 4, donné
par Raoul Cyr et ses musi-
ciens  au Centre culturel et
communautaire de Prévost
peut être résumé comme
un cours intéressant, capti-
vant et ... !!! distrayant et
formateur...!!! dans une
ambiance chaleureuse.  Si
toutes les écoles avaient
de tels cours, le décrocha-
ge n’existerait pas. Les
petites gâteries-surprise de
Francine Allain durant la
pause ajoutent une déli-
cieuse touche communau-
taire. On a bien hâte au 3e

concert d’avril.

OFFRE D’EMPLOI

Étudiants été 2002
Camp de jour et piscine municipale

Tu étudies à temps plein et tu es âgé(e) de 17 ans et plus.
Tu désires travailler avec les jeunes du camp de jour ou à
la piscine municipale?
Envoie-nous ton curriculum vitae accompagné d'une
lettre de motivation.
Dépêche-toi ! Tu as jusqu'au 12 avril pour nous le faire
savoir.

Ville de Prévost
Concours #02-07
2870, boulevard du Curé-Labelle, Prévost, J0R 1T0
reshum@ville.prevost.qc.ca

L’auberge est à la recherche de canditats pour le poste de:

Buss-Boy
Contactez François Asselin 450 563-5546

télécopieur : 450 563-1732

Bienvenue aux nouveaux résidents
Offre d’emploi
pour étudiants 
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Confortés par les réactions
qu’ont suscitées cette entente et
par les appuis qui nous sont
venus des personnes qui appré-
cient les concerts et spectacles
que nous diffusons : musique

classique, jazz, chant choral,
notre jeune relève,  nous avons
décidé de redoubler d’ardeur et
de tout mettre en œuvre pour
que le développement de notre

organisme ne soit pas compromis
par la situation présente.
Le défi est de taille, car des évé-

nements d’envergure sont en
préparation et ne pourront réus-
sir qu’avec l’appui de celles et
ceux qui ont toujours eu à cœur
le succès de notre organisme. 
Le premier de ces événements

concerne la présentation d’un de
nos plus grands virtuoses et de
son épouse à l’église de Saint-
François-Xavier de Prévost :
Marc-André Hamelin et la sopra-
no Jody Applebaum dans un
concert-récital piano-voix intitulé
«Les chefs-d’œuvre du cabaret ».
Le second événement concerne

la célébration du 10e anniversaire
du Groupe ChoralMUSIKUS
VIVACE! dirigé par Johanne Ross.
Cet événement donnera lieu à la
création d’une œuvre musicale
commandée expressément pour
l’occasion. C’est une messe en
latin à laquelle son auteur, Jorge
Gomez Labrana, a donné un sens
bien particulier. En effet, consi-
dérant la messe comme la célé-
bration d’un sacrifice,  le compo-
siteur a voulu, en plus du sens
religieux, célébrer le sacrifice à
travers lequel notre vie prend
son sens véritable par le don de

soi manifesté aux personnes et
aux causes qui nous sont chères. 
La première de cette messe aura

lieu le 15 décembre 2002 à l’égli-
se Saint-François-Xavier de
Prévost, soit exactement 10 ans
après le premier concert donné
le 15 décembre 1992 à l’église de
Val-Morin.
Aussi, c’est avec des attentes

redoublées par l’enthousiasme
suscité par ces événements que
nous abordons la huitième édi-
tion du pianothon-don pour
associer nos fidèles partisans au
succès de nos entreprises. 
Le pianothon-don est une acti-

vité originale de financement qui
a été présentée pour la première
fois à l’automne 1994. « Pour le
plaisir d’être ensemble ». À
l’époque, le pianothon durait 24
heures où chanteurs et musiciens
se succédaient sans interruption.
Aujourd’hui, même si le piano

est payé depuis longtemps, le
pianothon s’est poursuivi, tout
d’abord à la demande des gens
qui appréciaient cette activité, et
ensuite pour nous permettre de
présenter au public une pro-
grammation de spectacles profes-
sionnels digne de ce nom, vu le
peu d’aide financière que nous
recevions des autorités en place.
Le thème de ce pianothon :

«Que serions-nous sans vous ?»
veut justement souligner cet
appui que nous a toujours appor-

té le public, les gens d’affaires,
les entreprises, nos députés, sans
oublier les centaines de musi-
ciens qui ont participé au cours
des années à cet événement et
nous ont permis de pallier au
désintéressement de nos admi-
nistrateurs pour notre mission de
diffuseur.
Cette huitième édition, du 6

avril de 14h à minuit et 7 avril de
10h à 16h, sera marquée par la
participation de nombreux
groupes : l’orchestre des Ateliers
de Laval, le samedi à 16 h,
l’Harmonie de Saint-Jérôme le
dimanche à 11 h, la troupe de
danse Flamenco le samedi à 21h,
et particulièrement de chorales :
La Chorale du CEGEP de Saint-
Jérôme, le samedi à 15 h 45, la
chorale Au Grand Air de l’École
du Champ-Fleury, le dimanche à
13h 30, du groupe choral
Musikus Vivace !, le samedi à 20h
et de Polyphonie des
Laurentides, le dimanche à
12h30. On pourra aussi entendre
le quatuor de jazz de Raoul Cyr le
samedi à 22h.

Dons et reçus d’impôt
Nous vous invitons tous à venir

célébrer avec nous cette fin de
semaine musicale  à découvrir
tous les talents dont regorge
notre région. Nous vous rappe-
lons que notre organisme est
habilité à remettre des reçus pour
fin d’impôts. 

Le Centre culturel et commu-
nautaire de Prévost, « l’autre dif-
fuseur de la MRC», souligne de
belle façon la fête des mères en
accueillant ces deux grands
artistes qui ont été acclamés sur
toutes les scènes du monde
entier.
La qualité reconnue de l’acous-

tique combinée aux dimensions
restreintes de l’église Saint-
François-Xavier de Prévost, pro-
pices au contact et à la complici-
té entre le public et les artistes,
nous permet d’espérer un
moment mémorable dans l’histoi-
re musicale de la région. 
Intitulé « Les chefs-d’œuvre du

cabaret », ce récital constitue le
fruit d’une recherche musicale
approfondie qui a fait découvrir
à un public emballé tout un
répertoire d’œuvres sortant de
l’ordinaire.
Il importe de souligner que

pour ce concert, des billets «pri-
vilèges » donnant accès à des
places choisies seront dispo-
nibles  au coût de 40$. Ces
billets seront mis en vente lors
du Pianothon-don des 6 et 7 avril
(voir autre article)

Les chefs d’œuvre du cabaret
Voici pratiquement quinze ans

que la soprano Jody Karin
Applebaum et son époux, le pia-
niste Marc-André Hamelin, se
produisent ensemble sur les
scènes du monde entier dans des
récitals où, embrassant un fasci-
nant répertoire de familier et
d’inattendu, ils dévoilent un
vaste panorama musical couvrant
cinq siècles de musique en huit
langues. Leurs interprétations
sont invariablement saluées pour
leur finesse d’esprit, leur sophis-
tication et leur intimité. 

Marc-André Hamelin
En tant que soliste, Marc-André

Hamelin est considéré comme un
des maîtres actuels du piano. La
critique et le public réagissent
avec enthousiasme à sa virtuosité
et sa sensibilité. Son agenda
chargé de récitals et de concerts
le mène de par le monde. 
Riche de 40 disques compacts,

sa discographie comprend le
Concerto pour piano seul de
Charles-Valentin Alkan, l’intégra-
le de la musique pour le piano
de Nikolai Roslavetz (Preis der
Deutsche Schallplattenkritik), les
14 sonates de Nikolai Medtner,
l’intégrale des sonates de
Scriabine, The People United
Will Never Be Defeated de
Frederic Rzewski, les transcrip-
tions de Godowsky des Études
de Chopin. En outre, il a gravé
des disques consacrés à la
musique de Ives, Grainger, Villa-
Lobos, Liszt et Bolcom. En 2000,
son nom est apparu parmi les
nominés du Prix Gramophone
non seulement pour les trans-
criptions de Busoni, mais aussi
pour son enregistrement du
Concerto pour piano, orchestre
et chœur d’hommes de Busoni.

Plus récemment, il a gravé des
œuvres de Schumann, un troisiè-
me disque consacré à Alkan
(nommé pour le Prix Grammy
2001), et un album de rappels
intitulé Kaléidoscope.

Jody Applebaum
Jody Applebaum poursuit son

amour passioné pour l’oratorio et
le concert, en s’illustrant dans
des œuvres de Bach, Haendel,
Mozart, Haydn, Mendelssohn,
Schubert, Brahms, Rossini et
Poulenc. Elle s’est également
produite avec orchestre dans
Knoxville: Summer of 1915 de
Barber, la première audition à
Philadelphie de Flower of the
Mountain de Stephen Albert, la
Bachianas Brasileiras no 5 de
Villa-Lobos et l’émouvante
Symphonie no 3 de Górecki. Pour
l’édition 1999 du Festival Boris

Brott, elle a donné La Voix
Humaine, une œuvre lyrique en
un acte particulièrement poi-
gnante écrite pour une seule
voix par Francis Poulenc. À la
scène, elle compte parmi ses
rôles Laetitia du Menotti, Dido de
Purcell et sur disque, le rôle-titre
de Désirée, une opérette de John
Philip Sousa. Jody Applebaum
consacre une grande partie de
son temps à la pédagogie. Elle
est fréquemment invitée à don-
ner des classes de maître
publiques ainsi que des confé-
rences/récitals.
Marc-André Hamelin et Jody

Applebaum présenteront “LES
CHEFS-D’ŒUVRE DU CABARET”
à l’église Saint-François-Xavier de
Prévost le samedi 11 mai 2002, à
20 h. On s’informe et on réserve
en téléphonant au 436-3037.
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Pour souligner de belle façon la fête des mères

Les chefs d’œuvres du cabaret
Yvan Gladu
Coup de maître du diffuseur prévostois : Marc-André
Hamelin et Jody Applebaum à Prévost le 11 mai prochain

Le Jazz et les Grands
Concertos ça marche
Plus de 60 personnes à la der-

nière soirée jazz et 50 per-
sonnes à la soirée Grand
concerto. Bravo ! Prochain ren-
dez-vous le 11 avril pour le jazz
et le 25 avril pour le concerto
#2 de Rachmaninov.

Soirée les plus beaux airs
d’Italie du 23 février
Une salle remplie a accueilli

avec jubilation une autre per-
formance remarquable du grou-
pe choral Musikus Vivace ! de
Prévost.

Journée japonaise
Au moment d’écrire ces

lignes, plus de 50 inscriptions à
une journée bien spéciale. Au-
delà de nos espérances.

Nouveau nom pour le Centre
culturel et communautaire
Pour bien distinguer le nom

de notre organisme du nom de
la bâtisse, le CCCP se dotera
bientôt d’une nouvelle appella-
tion. Vos suggestions sont les
bienvenues.

Assemblée générale annuelle
Le Centre culturel et commu-

nautaire de Prévost tiendra son
assemblée annuelle le vendredi
19 avril 2002. Bienvenue à tous.

Beau geste de la Ville
C’est un beau geste de la part de la Ville d’avoir fait
tirer une douzaine de paires de billets des spec-
tacles du CCCP lors de la rencontre du 25 février
dernier avec les nouveaux résidents.

Le pianothon-don du centre culturel et communautaire de Prévost – 8e édition

«Que serions-nous sans vous ?»
L’année 2002 représente une année charnière pour notre organisme. Comme
vous le savez, l’entente intervenue à la MRC de la Rivière-du-Nord fait en sorte
que la Ville de Prévost doive verser 32000$ pour le diffuseur En Scène, nous pri-
vant ainsi de fonds indispensables à la réalisation de nos objectifs.



Francis Falardeau, expert dans
le domaine de l'orientation en
forêt et membre de l’équipe
canadienne d'orienteering, vous
propose un cours fonctionnel
e t  a d a p t é  à  v o s  b e s o i n s .
L'apprentissage est effectué dans
un environnement sécuritaire.

Le cours débute à 9h et se ter-
mine à 16h30. L'avant-midi est
consacré à l'apprentissage de
notions sur l'orientation en forêt
et la lecture de cartes topogra-
phiques. L'après-midi se déroule
en forêt pour mettre en pratique
ces nouvelles connaissances.

Apportez un lunch, des vête-
ments chauds, des bottes de
marche confortables et votre
bonne humeur. On s'occupe du
reste.

L'inscription est de 40 $ par per-
sonne. Nous offrons des tarifs
réduits pour les familles et les
groupes. On s'inscrit au moins
trois jours à l'avance par télépho-
ne au (450) 226--6995.

Dates : Les samedis d’avril à juillet et
de septembre à novembre.

De bien belles mouches, de
véritables œuvres d’art qui lors-
qu’elles toucheront l’eau ce prin-
temps sauront tenter truites, achi-
gans et saumons. On compren-
dra qu’il s’agit de mouches pour
la pêche, des mouches que des
artisans habiles apprennent à
confectionner les mercredis d’hi-
ver sous la direction et les
conseils de l’expert Paul Lepage.
Depuis maintenant trois ans

l’ami Paul Lepage, chroniqueur
de chasse et de pêche et grand
spécialiste de la fabrication de
mouches donne des cours de
fabrication de mouches à la gare. 
Cette année Paul a connu un

grand succès alors que plus de
22 personnes participent à ces
cours et apprennent l’art de mon-
ter des mouches.
L’ambiance est joyeuse, les

élèves sont sérieux, ils savent
s’entraider et à la fin de la soirée
tous sont fiers de comparer leurs
réalisations.
Au printemps, quelques jours

avant le début officiel de la
pêche, ils présenteront leurs
œuvres au public. C’est un ren-
dez-vous, venez découvrir ces
petites beautés avant que de gros
poissons ne sautent dessus.
Pour plus d’informations sur les

cours de montage de mouche,
on peut téléphoner à la gare de

Prévost en composant le 224-
2105 ou se rendre au magasin de
chasse et pêche L’Aviron situé
sur le boulevard Labelle à

Prévost  qui commandite les
cours dispensés de façon experte
par Paul Lepage.
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Attention à ce qu’on dit !

Voici quelques citations authentiques. La dernière
est prémonitoire !
« 640 Ko de mémoire sera toujours amplement suffisant pour faire
tourner un programme, »

« Internet, c'est bien joli, mais commercialement, ca ne rapportera
jamais rien.» – Bill Gates (véridique !)

«On ne pourra jamais connaître la composition chimique des
astres puisqu'on ne peut y aller » – Auguste Comte, début XIXe

siècle (Quelques années plus tard, Kitchhoff et Bunsen inventè-
rent le spectroscope....)

« La mécanique a livré tous ses secrets, » – Université d'Oxford,
XIXe siècle

«Les gens bien informés savent qu'il est impossible de transmettre
la voix par des fils électriques, et quand bien pratique. » – Édito-
rial, The Boston Post, 1865

« Lorsque la foire internationale de Paris fermera ses portes, la
lumière électrique s'éteindra avec elle et l'on n'en entendra plus
jamais parler.» – Erasmus Wilson, professeur à Oxford, 1878

«La radio n'a pas d'avenir. » – Lord Kelvin mathématicien et physi-
cien anglais, 1897

«Tout ce qu'on peut inventer a été inventé. » – Charles Duell direc-
teur de la Commission des brevets américains,1894

«Les machines volantes plus lourdes que l'air sont impossibles » –
Lord Kelvin 1895

«Les avions sont des jouets intéressants mais sans aucune valeur
militaire » – Maréchal Foch, 1911

«Qui diable voudrait entendre les acteurs parler» – Harry
M.Warner, Warner Brothers, 1927

« La demande mondiale en ordinateurs n'excédera pas 5
machines.» – Thomas Watson, fondateur d'IBM, 1945

«La télévision ne pourra rester sur le marché plus de six mois. Les
gens se fatigueront de regarder une boîte en contreplaqué tous les
soirs.» – Darryl F.Zanuck président de la 20th Century Fox, 1946

«Les aspirateurs fonctionnant à l'énergie nucléaire seront proba-
blement une réalité d'ici dix ans.» – Alex Lewi 1955

«L'homme n'atteindra jamais la Lune, en dépit de toutes les futures
avancées de la science.» – Dr Lee de Forrest, un des inventeurs de
la radio, 1957

« Il n'y a aucune raison pour qu'un individu quelconque possède
un ordinateur chez lui.» – Keneth Olsen président Fondateur de
Digital Equipment, 1977

«D'ici 1965, la conduite intérieure de luxe aura probablement sept
mètres de long, et fonctionnera avec un moteur à turbine à gaz,
qui sera le petit frère du moteur du jet.» – Leo Cherne 1955

«D'ici cinquante ans [...] nous échapperons à cette absurdité d'éle-
ver un poulet tout entier pour en manger le blanc ou l'aile, en fai-
sant pousser ces morceaux séparément dans un milieu appro-
prié.» – Winston Churchill, 1932

Des mouches à la gare !

Encore cet hiver, la
gare de Prévost a été
envahie par les
mouches

N.D.L.R: Sur le net circule une quantité incroyable de textes de réflexion.
Faites-nous parvenir les textes les plus intelligents pour que nous puis-
sions les faire connaître aux personnes non-branchées.
jdeprevost@yahoo.ca

De bien curieuses mouches, grises, dorées, vertes et
souvent multicolores.

Paul Lepage, chroniqueur de chasse et pêche et grand spécialiste du montage
de mouches explique les rudiments de cet art qui meuble si bien les longues
soirées d’hiver en attendant que la saison de la pêche ouvre.

Carte et boussole

Ceux qui ont la pas-
sion de la pêche
aiment bien façon-
ner leurs propres
mouches. Ils se pro-
curent toutes les
variétés de poils au
magasin L'Aviron,
chasse et pêche. On
voit ici une rangée
entièrement consa-
crée aux poils de
tous les animaux.
La plupart de ces
amateurs ont suivi
des cours de cet art
enseigné à la Gare
de Prévost.

Vous êtes passionné de marche en forêt, de plein-air,
d'expédition ou vous désirez simplement vous initier
à l'orientation en forêt ?

Plus de 22 personnes ont suivi les cours de montage donnés à la gare de
Prévost cet hiver.
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Exposant du mois d’avril

Marielle
Lauzon-Gagnon
En avril, Marielle Lauzon-
Gagnon expose ses
œuvres à la gare.
Originaire de Saint-Jérôme,

Marielle a découvert très jeune
les beautés de la nature et a
développé une passion pour les
beaux paysages qu’elle a ensuite
voulu mettre en peinture. 
Elle peint depuis plus de 25 ans

et son médium privilégié est
l’huile même si elle aime explo-
rer les possibilités du fusain, du
pastel et de l’aquarelle. Elle signe
ses œuvres du nom de Maryon.
La galerie d’art de la gare de

Prévost est ouverte sept jours par
semaine de 9h30 à 17h, Pour
plus d’information on téléphone
au 450-224-2105.

C’est pourquoi les peintres
réussissent souvent à nous sur-
prendre et à nous émouvoir en
peignant des scènes ou des pay-
sages que nous ne remarquons
même plus.
La semaine dernière, bravant la

froide température, Jean-Jacques
Simard, peintre professionnel et
amant de la vallée de Prévost
nous faisait l’honneur de sa visi-
te, une de ses premières excur-
sions à l’extérieur pour la saison
2002.
Installé sur une feuille de styro-

mousse, revêtu de quelques
chandails, d’un manteau d’hiver,
d’une tuque et d’une visière,
M. Simard peignait les méandres
du ruisseau qui traverse la route
117 dans le secteur Shawbridge. 
Le peintre avait remarqué ce

paysage et attendait le moment
propice pour le peindre dans

toute sa lumière et dans tous ses
contrastes.
Ce que des milliers de

Prévostois voient à chaque jour
sans le remarquer, Jean-Jacques
Simard l’a repéré immédiatement
et en a immortalisé la beauté sur
sa toile.
C’est ça la peinture, c’est ça l’es-

prit artistique.
Comme des centaines d’autres

artistes-peintres, c’est en partici-
pant au Symposium de peinture
de la gare de Prévost qu’il a pu
découvrir et apprécier l’environ-
nement prévostois.

Inscription au symposium
Nous sommes à  4 mois de la 5e

édition du Symposium de peintu-
re de la gare de Prévost 
Pour toute personne intéressée

à y participer, il est temps de

s’inscrire, n’attendez pas à la der-
nière minute 
Les formulaires d’inscription

sont disponibles à la gare de
Prévost, sur le site internet du
Symposium www.inter-
actif.qc.ca/symposiumdepeinture
ou en téléphonant au 450-675-
1829.

L’instinct de l’artiste nous fait 
découvrir notre propre environnement

C’est en participant au Symposium de peinture de la gare de Prévost que le peintre Jean-Jacques Simard a découvert
les beautés de notre environnement. La semaine dernière, malgré la froide température, il peignait le ruisseau qui
traverse la route 117 à Prévost.

Il arrive souvent que la beauté du quotidien nous
échappe et que la routine nous rende insensible au
romantisme des paysages qui nous entourent.

À ne pas manquer
Soirée de
poésie à
la gare
Deuxième soirée de
poésie, le 13 avril
2002 à 20 h dans la
grande salle.
Toute personne intéressée à

lire ses écrits peut s’inscrire
en communiquant au 450
675-1829. L’entrée est gratui-
te pour tous.
Pour informations veuillez

contacter Jean-Pierre Durand.
Pour ceux qui ont accès à

l’internet, venez visiter le site
de la Gare de Prévost :
www.inter-actif.qc.ca/gare-
deprevost

Épis de faîtage aux
quatre points cardinaux
La gare de Prévost vient de se doter de nouveaux épis
de faîtage qui maintenant indiquent les quatre points
cardinaux.
Réalisé par un artisan local à

partir des plans préparés par M.
Yvon Labbé, un des sauveteurs
de la gare de Prévost, les trois
nouveaux épis de faîtage ont été
installés cet hiver par M. Fernand
Desjardins, celui-là même qui a

réalisé une grande partie de la
rénovation de notre bâtiment
centenaire. 
Ces épis de faîtage étaient jadis

faits pour augmenter le volume
du bâtiment et donner une
impression de hauteur.
L’installation de ces ornements

vient compléter l’aménagement
extérieur du bâtiment qui
fait maintenant la fierté des
Prévostois.

La prochaine soirée disco aura
lieu le vendredi 22 mars 2002, de
19h à 22 h30, au gymnase de l’éco-
le Val-des-Monts. Le coût d’entrée
est toujours de 5$, ce qui donne
droit à 3 consommations (jus ou
liqueurs) aux chips à volonté et à 2
tirages. Cette activité sert au finan-
cement du groupe des Pionniers

(groupe Soleil levant). Prenez note
que l’école Val-des-Monts n’est
aucunement liée à cette activité.
Pour toutes informations à ce sujet,
prière de communiquer avec l’ani-
matrice responsable du groupe des
Pionniers, Madame Ann
Carpentier, au 450-438-4268.

La Super disco
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Qu’est-ce qu’un lieu
d’enfouissement sanitaire
La construction des cellules

conventionnelles impliquent l’ex-
cavation au préalable du sol afin
de former un creux qui pourra
par la suite être rempli de
déchets. Le sol excavé sert géné-
ralement de matériau de recou-
vrement. L’épaisseur de la
couche d’argile recouvrant le
fond de la cellule doit être suffi-
samment étanche pour retenir les
eaux de lixiviation. Pour les ter-
rains ne possédant pas assez
d’argile pour imperméabiliser le
fond, le recours à une géomem-
brane est donc recommandé. Par
contre, personne ne peut actuel-
lement garantir l’étanchéité à
100% de ces cellules contre les
fuites de lixiviat que ce soit avec
la géomembrane ou une couche
d’argile respectant les normes. La
vigilance est donc de mise.
L’utilisation de cette technique

d’enfouissement pêle-mêle des
déchets domestiques génère
deux grands problèmes : la pro-
duction de quantités importantes
de lixiviat et de biogaz.

Les impacts potentiels des
lixiviats et des biogaz
Les lixiviats : définition
L’humidité des déchets, cumu-

lée à l’infiltration de l’eau de
pluie, concentre les acides orga-
niques produits lors de la décom-
position et solubilisent les
métaux lourds. Ceux-ci sont alors
entraînés à travers la couche de
déchets, avec les contaminants
organiques et les micro-orga-
nismes. Éventuellement, si l’étan-
chéité du site n’est pas complète,
ces polluants pourront se retrou-
ver dans les eaux souterraines.
On définit le lixiviat comme étant
un mélange complexe et très
variable composé de micro-orga-
nismes, de composés organiques
et inorganiques ainsi que de
matières en suspension, le tout
dans un milieu aqueux.

Les impacts potentiels
des lixiviats 
Des études supportent l’idée

que les lixiviats provenant des
déchets domestiques s’apparen-
tent à ceux provenant des
déchets dangereux. Malgré les
précautions et l’interdiction pour
les exploitants de lieux d’enfouis-
sement sanitaire d’enfouir ces
déchets dangereux, on en retrou-
ve quand même. Or ce mélange
hétéroclite, à haut potentiel
toxique augmente les risques de
contamination des eaux de surfa-
ce, des eaux souterraines, du sol
et de l’air.  
Généralement les lieux d’en-

fouissement sanitaire possèdent
un système de collecte, de traite-
ment ou de stabilisation des eaux
de lixiviation. Mais malgré les
meilleures intentions et le respect
des normes en vigueur, personne
n’est actuellement en mesure
d’affirmer hors de tout doute
qu’il n’y a aucun danger de

contamination de la nappe
phréatique par une infiltration de
lixiviat. Au contraire, le plus
grand risque de santé publique
associé aux lixiviats est probable-
ment la possibilité qu’une prise
d’eau de consommation soit
contaminée. En effet, l’ingestion
chronique, même à de faibles
concentrations, de certains pol-
luants contenus dans les lixiviats,
représente un risque pour la
santé.

Les biogaz : définition
La production de biogaz dans

un lieu d’enfouissement sanitaire
est le résultat de la décomposi-
tion de la partie organique des
déchets enfouis. Cette partie
organique aussi appelée matière
putrescible, est la principale
cause de contamination dans les
lieux d’élimination. La formation
du biogaz passe par des proces-
sus physiques, chimiques et bio-
logiques.
La décomposition physique est

le résultat de la dislocation de la
matière en morceaux plus petits.
La décomposition chimique s’ef-
fectue selon différentes réactions.
Enfin la décomposition biolo-
gique implique l’action de micro-
organismes et peut durer plu-
sieurs dizaines d’années. Elle
s’effectue en quatre phases en
fonction de la présence ou de
l’absence d’oxygène. C’est à ce
moment que la production de
biogaz débute. 
Les risques sanitaires et envi-

ronnementaux associés aux bio-
gaz peuvent être de six types :
- risques pour l’humain, les ani-
maux et les végétaux reliés à la
formation d’ozone

- effet direct sur la santé associé à
certains composés

- contribution à l’effet de serre et
au réchauffement planétaire
(méthane, etc)

- risque d’explosion
- dégagement d’odeurs

- effets sur le sol et la végétation
sur et près du lieu d’enfouisse-
ment sanitaire suite à une
migration des gaz dans le sol.
Le cocktail toxique qu’est le

lixiviat et les biogaz est de loin
une situation complexe et diffici-
le à maîtriser. Quel est réellement
le taux de récupération des bio-
gaz et du lixiviat ? Quelle volume
de lixiviat s’infiltre dans le sol
qualifié d’étanche mais qui a pro-
bablement subi quelques fissures
avec le temps et les mouvements
de terrain ? Les questions sont
nombreuses et les réponses hors
de tout doute très rares !
Les seules solutions viables à

long terme reposent sur l’en-
fouissement sélectif. Plus nous
serons en mesure de contrôler la

quantité et la qualité de ce qui va
dans les lieux d’enfouissement
sanitaire et moins il y aura de lixi-
viats et de biogaz. Pour y arriver,
une gestion responsable et basée
sur le principe des 3R (réduction
à la source, réutilisation et recy-
clage-compostage) doit être
adoptée. Chaque citoyen et
citoyenne possèdent une partie
de la solution et doit dès mainte-
nant l’utiliser.
Nous vous invitons à continuer

à participer en grand nombre à la
collecte sélective des matières
recyclables soit le deuxième et
quatrième mercredi de chaque
mois.
Bibliographie :
Coalition Laurentienne pour une gestion
régionale des déchets (CLGRD)
Pour une gestion régionale et durable des
matières résiduelles.
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• remorquage
• entretien de système

à injection
• mécanique générale
• atelier de silencieux

Comité ENVIRONNEMENT de Prévost

Annie Pelchat
Savez-vous ce qu’il advient des ordures ménagères que
vous mettez au chemin chaque semaine ?  Elles sont
presque invariablement acheminées à un lieu d’enfouisse-
ment sanitaire.

Par la collecte sélective :
Mettre les sites d’enfouissement au régime

27 mars

10 avril

24 avril

Jo
ur

né
es

bacs bleus

Journée
de la terre
Le comité environnement
organise des activités
pour la Journée de la Terre
2002.

Samedi 20 avril, à la Gare de
Prévost, il y aura des tables d'in-
formation sur différents volets de
l'environnement (recyclage,
compostage, pesticides, etc.).
On prévoit aussi des prome-

nades dans la nature. Plus de
détails dans le prochain numéro
du journal et sur le site
http://jourdelaterre.org/

Le Comité Environnement de
Prévost organise une conféren-
ce-diapositive à l’école Val-
des-Monts, le mardi, 9 avril
2002, de 19h30 à 21h30 (gra-
tuit)

La biodiversité et
la gestion du territoire:

un outil pour
la conservation du
patrimoine naturel

Conférencier : Claude Hamel,
département de biologie, UQAM

L’objectif de cette rencontre est
de susciter une réflexion collecti-
ve quant aux défis posés par le
développement urbain durable et
la conservation du patrimoine
naturel.  
Auditoire cible : toute personne
préoccupée par le développement
de Prévost, ses zones vertes
actuelles et futures.
SVP, confirmer votre présence en
laissant un message téléphonique
au 224-9252 ou par courriel à
jpga36@hotmail.com 

Le 22 avril



• Le Conseil a pris note du rap-
port du Comité d’environne-
ment de Prévost. Dans les
actions à venir, le comité met-
tra en œuvre un programme
d’analyse d’eau ainsi qu’un
programme d’acquisition de
composteur et soulignera la
journée de la Terre le 22 avril
2002. Une rencontre de tous
les groupes ayant un souci
environnemental est à venir.

• Désirant encourager et soute-
nir les différents organismes
œuvrant sur le territoire de la
ville, le conseil municipal a
adopté une nouvelle politique
d’accréditation et d’attribution
de subvention aux organismes.

• Un budget de 33000$ a été
accordé par le Conseil dans le
but d’aménager certains parcs
et terrains de jeux de la ville.

• Dans le cadre du programme
d’infrastructures Québec-
Municipalités instauré par le
gouvernement du Québec, une
nouvelle demande de subven-
tion est présentée pour la
réfection de l’aqueduc de la
rue Louis-Morin.

• L’ouverture des soumissions
pour la réfection de l’intersec-
tion de la rue des Frangins et
du boulevard du Curé-Labelle
aura lieu le 28 mars 2002 à 16
heures.

• Le Conseil a accepté les plans
de la nouvelle entrée sur le
boulevard du Curé-Labelle du
projet domiciliaire Les Clos
Prévostois.

• Afin de permettre la construc-
tion de 26 nouvelles résidences
dans le prolongement de la rue
des Sous-Bois, secteur Place
Bon-Air, un pont acier / bois
sera construit pour traverser le
ruisseau des Hauteurs.

• Enfin, après de nombreuses
années d’attente, la construc-
tion d’une prise d’eau avec
bouche de pompage pour
camion-incendie a été réalisée
au lac Renaud.

• La collecte des résidus domes-
tiques dangereux (RDD) se
tiendra le 25 mai 2002 aux
Galeries des Laurentides de
Saint-Antoine entre 8 h 30 et
16 h 30.

• Un avis de motion a été donné
pour la présentation, lors d’une
séance subséquente, d’un pro-
jet de règlement ayant pour
objet de décréter des travaux
de réfection de 2 300 mètres
de fondation et de pavage sur
le chemin du Lac-René et la
montée Rainville et prévoyant
un emprunt de 558 151 $ pour
en défrayer les coûts.

• Suite au départ de M. Yves
Beaulieu, ing., le 1er mars der-
nier, M. Robert Monette occu-
pera le poste de surintendant
des travaux publics.

• Le transport collectif de
Prévost sera en opération à
compter du 2 avril prochain.
Pour information ou réserva-
tion : (450) 224-8800.

• Le conseil municipal désire
favoriser l’éducation des
conducteurs aux dangers de la
vitesse excessive des véhicules
dans les quartiers résidentiels.
À ce titre, un programme expé-
rimental sera mis en place au
cours du printemps 2002.

• Une demande d’assistance
financière sera formulée au-
près du Mouvement national
des Québécoises et des
Québécois pour l’organisation
de la Fête nationale du Québec
en 2002. Le conseil municipal
réserve une somme de 5000$
pour la réalisation des activités
de la Fête nationale.

• M e s s i e u r s  C l a u d e
Charbonneau, maire, et Charles
Parisot, conseiller, participe-
ront au congrès 2002 de
l’Union des municipalités du
Québec, les 25, 26 et 27 avril
prochain.

• Le conseil municipal a adopté
une motion de félicitations
pour la nomination des mes-
sieurs Florian Charlebois, Guy
Guénette et Loyola Leroux au
sein du comité exécutif du
parti Libéral du comté de
Prévost.

• La Ville s’est portée acquéreur
d’un véhicule de marque Ford
Éconoline 1993 qui sera affec-
té exclusivement aux travaux
d’entretien de bâtiments, parcs
et terrains de jeux.

• Le conseil municipal a autorisé
l’acquisition d’une partie de lot
pour remédier aux problèmes
d’égouttement des eaux de
surface sur la rue du Nord et
de la Station.

• Faisant suite à la consultation
sur la réfection des rues et
chemins de la ville, tenue le
25 septembre 2001, une aide
financière sera demandée au
ministère des Transports du
Québec pour la réfection de la
rue de la Station et du chemin
David.

• Des citoyens de la rue de la
Voie-du-Bois ont déposé une
pétition demandant à la Ville
de solutionner le problème de
vitesse excessive des véhicules
sur leur rue.
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du conseil de villeNouvelles
Réunion du lundi 11 mars 2002

Publicité payée par la ville

Courtier Immobilier agréé
Franchisé Autonome

et Indépendant

Courriel : mona.p@sympatico.ca

167, route 117, Sainte-Anne-des-Lacs       227-3196
Ouvert le midi du mardi au vendredi, en soirée du mardi au samedi

R E S T A U R A N T

Salles privées disponibles pour vos réceptions

Table d’hôte différente
à toutes les semaines

À l’aube de notre troisième année, nous accueillerons
avec joie notre fidèle clientèle et tous ceux et celles

qui souhaitent découvrir notre cuisine.

CHANTAL PATRY
IMPÔT DES PARTICULIERS

• INFORMATISÉE
• PRIX TRÈS COMPÉTITIFS

(GARANTIE)
• RAPIDE & PROFESSIONNEL
(10 ANS D’EXPÉRIENCE)

• RETOUR D’IMPÔT ULTRA-
RAPIDE (AGENT AUTORISÉE T.E.D
revenu Canada & Québec)

1290, RUE DU VALLON,
PRÉVOST, QUÉBEC

(450) 224-9530

Bord de l’eau, chalet 4
saisons. style rustique,
murs en pin, 3 c.c., s-sol
8 pi., meublé, terrain
25264 pc.- 79000$

Agente Immobilière
Affiliée

À LABELLE

Manufacturier d’Ardoise
Distributeur de céra-

mique
outillage fourni pour pose

2871, boul. Labelle à Prévost

224-7093

Geneviève Zambo, t.s.
Psychothérapeute
Membre de l’OPTSQ 675-4299

Centre de médecine douce l’Éveil
3040, boul. Labelle à Prévost

Lorsque le goût d’apprendre
est encore bien existant,  c’est
au Centre d’Accès Communau-
taire Internet de Prévost que les
gens de toutes les générations
se donnent quotidiennement
rendez-vous. 
Madame Paquette apprécie

que ce service soit accessible à
Prévost .La population devrait
en profiter, les cours qui y sont
dispensés répondent bien aux
besoins et aux questions des
personnes débutantes avec ce
nouveau moyen de communi-
cation.

Cédric, quant a lui, a profité
de la semaine de relâche pour
venir jouer à des jeux de stra-
tégie en réseau  qu’il pratique
avec ses amis internautes.
Des personnes ressources

sont toujours sur place afin de
mieux vous guider dans le
choix de vos ateliers. 
Le centre offre des cours à

toute la communauté et ce à
tous les âges.
Venez faire votre tour. Ce

centre existe pour vous.

Une communauté bien branchée
Le merveilleux monde de
l’informatique réunit jeunes et  aînés



Le groupe E comprend :
Allemagne, Arabie Saoudite,
Irlande et Cameroun

L’Allemagne possède la deuxiè-
me meilleure histoire après le
Brésil, mais depuis les dernières
années, leur classement mondial
est en déclin et l’équipe alleman-
de n’est plus aussi dominante,
mais devrait se qualifier pour la
deuxième ronde.
L’Arabie Saoudite domine le

continent asiatique et a réussi à
se qualifier pour une troisième
fois d’affilé, mais là se termine le
rêve, car seulement un miracle
pourrait permettre aux Arabes de
passer en deuxième ronde.

L’Irlande est parvenue à se qua-
lifier grâce à des batailles
épiques contre la Hollande et le
Portugal. Les joueurs au trèfle
furent remarquables et s’ils
demeurent sur la même lancée,
l’Irlande sera de la deuxième
ronde.
Le Cameroun se présente à la

coupe du monde sans avoir vrai-
ment été gêné par leurs adver-
saires qui ne faisaient pas le
poids. La réalité des confronta-
tions à venir contre l’Allemagne
et l’Irlande sera une toute autre
histoire et pour se rendre en
deuxième ronde les joueurs
Camerounais devront batailler
ferme, ce qu’ils n’ont pas eu

besoin de faire jusqu'à mainte-
nant. Pour ce groupe mon choix
s’arrête sur l’Allemagne et
l’Irlande.

Le groupe F comprend :
Angleterre, Argentine, Nigeria et
Suède
L’Angleterre doit sa participa-

tion à cette coupe du monde
grâce à l’énergie du désespoir de
son équipe lors des derniers
matchs de qualifications. Cette
équipe est formée principale-
ment de joueurs du Manchester
United et Liverpool avec les
Beckham, Owen, Heskey
Robbie. Cette équipe dirigée par
un Suédois, (ce n’est pas une
erreur), aligne des joueurs évo-
luant souvent ensemble, permet-
tant ainsi d’offrir un jeu mieux
orchestré autant en défensive
qu’en attaque. 
L’Argentine, qui sera à sa trei-

zième participation à un mun-
dial, sera l’équipe à vaincre. Si
vous croyez que c’était important
pour le Canada de gagner la
médaille d’or au hockey lors des
olympiques, Diego Maradona
(légende du Soccer Argentin) a
dit :  « L'Argentine doit gagner la
Coupe du Monde, elle a les
moyens de le faire et ainsi de
réjouir notre peuple qui souffre
tant». Cette équipe aura donc un
rôle extra-sportif soit un devoir
social envers les Argentins.
Le Nigeria peut revendiquer

plus de 200 joueurs profession-
nels a travers le monde. Le grand
espoir de l’Afrique aura des
opposants de taille pour cette
première ronde. Ce sera donc
une bataille à finir avec
l’Angleterre.
La Suède a été favorisée lors

des qualifications préliminaires
car les Suédois ont été épargnés
des confrontations avec les ogres
du football européens. Consi-
dérant la nouvelle  compétition à
venir, ce sera donc pour cette
équipe scandinave une marche

haute à gravir mais quand nous
sommes classés dix-septième au
monde tout peut arriver.
Dans ce groupe, l’Argentine et

difficilement, l’Angleterre
devraient se qualifier pour la
deuxième ronde.
Dans le prochain numéro je

vais parler des deux derniers
groupes, G et H, entre temps
faites comme moi et amusez-
vous à faire vos pronostics.
Participer au concours Mundial
2002 en envoyant votre nom et
vos coordonnées ainsi que votre
choix comme équipe champion-
ne à l’adresse courriel suivante:
mundial2002@msn.com
Un ballon de soccer sera tiré

parmi les participants qui auront
choisi l’équipe championne. 

Les règlements sont simples :
- Vous avez droit à une seule
entrée.

- Vous avez jusqu’au 29 mai 2002
pour faire parvenir votre ins-
cription.
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1331, rue Victor à Prévost
(450) 224-2507

Clinique D’IMPÔT
Vous avez de la difficulté
à remplir vos déclarations

de revenus ?
Consultez l’un des bénévoles formés
par l’Agence des douanes et du reve-
nu du Canada(ADRC) et le ministère

du revenu du Québec.
Un service d’aide est offert

gratuitement aux personnes qui ont
besoin d’assistance, mais qui ne peu-
vent avoir recours à des services pro-

fessionnels

DATE : 12 AVRIL 2002
ENDROIT :  LA MAISON D’ACCUEIL DE PRÉVOST
SI CES DATES NE VOUS CONVIENNENT PAS,
D’AUTRES POSSIBILITÉS SONT OFFERTES,
TÉLÉPHONE : (450) 224-2507 – S.V.P. PRENEZ
RENDEZ-VOUS

Ménage du printemps
Vous faites le ménage

Vous avez différents objets à vous débar-
rasser (vêtements, meubles, appareils

électro- ménager, bibelots, sac de plas-
tique, sac de papier, jouets, livres,  etc.)

Donnez-les à La Maison d’accueil de
Prévost, 1331 rue Victor Prévost 224-

2507, nous en ferons un usage judicieux.

Appel à tous

Athlètes de Prévost
Vous pratiquez un sport individuel

ou d’équipe a un niveau compétitif.
Écrivez-moi, Serge Fournier, à : soccer.prevost@videotron .ca

Ou appeler moi au 224-4452 afin de vous faire connaître
et je pourrai ainsi écrire un article dans le journal

sur votre carrière et aspiration.

Serge Fournier

Qui sont ces équipes qui feront l’orgueil de million
de partisans? Dans cette édition je vais présenter les
équipes faisant parties du groupe E et F.

Concours

La coupe du monde de Soccer 2002 : les jeux sont faits (suite)

Heures d’ouverture
de 8 h à 16 h du lundi au vendredi

Fermé de 12h à 13h
Pour le comptoir

Ouvert de 9 h à 16 h du lundi au vendredi
Fermé de 12 h à 13 h et de 9 h à 12 h le samedi

Pour les prélèvements sanguins
Le jeudi matin à 8h30, prendre  rendez-vous S.V.P.  

Pour la location de costume
Sur rendez-vous

Prix : enfant, 8$ – adulte, 16$ et plus

L’assemblée s’annonçait hou-
leuse et plusieurs résidents de la
Montée Sainte-Thérèse y sont
arrivés méfiants et même agres-
sifs.

Durant tout le week-end qui a
précédé l’assemblée de consulta-
tion, les rumeurs les plus folles
circulaient et certains parlaient
même de terrain de jeu, de
récréathèque et de complexe
hôtelier qui aurait pu attirer plus
d’un million de personnes à
chaque année.

Visiblement, certaines per-
sonnes avaient pris un malin plai-
sir à charrier et à exagérer afin de
faire dérailler le projet.

Il aura fallu près d’une heure au
maire Claude Charbonneau pour
faire comprendre aux personnes

présentes que rien n’était encore
décidé et qu’on les réunissait jus-
tement pour connaître leur opi-
nion  et voir avec eux comment
on pouvait aménager, près de
l’autoroute des Laurentides, ce
musée de la chanson québécoise
qui pouvait s’accompagner d’une
boite à chansons et devenir un
projet créateur d’emplois pour
les gens de Prévost.
« Nous n’avons pas de projet à

vous présenter, nous vous
consultons avant même de débu-
ter… Vous ne pouvez pas affir-
mer que vous êtes placés devant
le fait accompli, puisque rien n’a
été déterminé… C’est avec vous
que nous voulons définir le pro-
jet s’il doit y en avoir un…» répé-
tait sans cesse le maire
Charbonneau.

Malgré la réticence et la méfian-
ce de ces citoyens qui ont été
trompés deux fois déjà par des
administrations municipales pré-
cédentes qui voulaient leur
imposer des projets de dévelop-
pement, les citoyens ont finale-
ment accepté de discuter du pro-
jet et le dialogue a pu s’établir. 

Une résidente craignait que
plus d’un million de personnes
visite le musée à chaque année.
Un autre demandait à la ville si
elle avait tenu compte de l’af-
fluence des automobiles dans le
secteur déjà congestionné lors
des grands week-ends. Une
dame disait craindre qu’on
construise un hôtel de dix étages
en plein devant sa fenêtre de
salon. La plupart des personnes
présentes déploraient que leur
bel environnement ne soit trop
modifié par toutes ces nouvelles
activités.

Le maire Charbonneau a dit
comprendre les réticences et les
craintes des citoyens et les a invi-
tés à lui faire confiance.

Dans un premier temps, les
citoyens ont accepté que le zona-
ge soit modifié de façon à per-
mettre l’éventuelle construction
du musée de la chanson. 
Puis, à la demande du maire le

groupe s’est prononcé en faveur
de la création d’un comité de tra-
vail composé de huit résidents du
secteur, du conseiller du district
no 4 M. Sylvain Paradis, du maire
et des représentants des services
municipaux afin d’étudier les
tenants et aboutissants du projet

et de proposer au Conseil muni-
cipal les décisions à prendre. 

Les huit personnes désignées
par leurs pairs sont : Anthony
Coté, Nancy Gagnon, Yvon
Blondin, Karine Janicky, Marc
Jubinville, Louis Vernier, Pierre
Valiquette et Jean-Claude
Champagne. Toutes ces per-
sonnes doivent se réunir sous
peu pour étudier les impacts du
projet et proposer les meilleures
avenues de solution.

Une trentaine de citoyens de la Montée Sainte-Thérèse ont participé à une
assemblée de consultation sur l’établissement du Musée de la chanson québé-
coise à Prévost. Malgré les réticences et la méfiance, ils se sont prononcés en
faveur du projet.

Musée de la chanson :

Les résidents de la Montée
Sainte-Thérèse sont d’accord
Réunis à l’hôtel de ville de Prévost le 26 février der-
nier, une trentaine de résidents de la Montée Sainte-
Thérèse se sont prononcés en faveur de l’établisse-
ment à Prévost du Musée de la chanson québécoise…
à condition d’avoir leur mot à dire sur le développe-
ment du territoire environnant par la suite.

(P
ho

to
 l’

oe
il 

d
e 

P
ré

vo
st

)



Elle s’appelle Céline, mais
tout le monde dit la
Bottine. Par simple

méchanceté. Pas belle, pas intel-
ligente, un peu malade de par-
tout, dans le cœur comme dans
le corps. 

L’école de temps en temps,
juste assez pour ne pas avoir la
police aux fesses. Une mal fou-
tue qui ne sait même pas attirer
la pitié. 

Elle habite Prévost depuis tou-
jours, dans une maison que le
Conseil municipal et les hon-
nêtes gens aimeraient bien
démolir depuis longtemps. À
quinze ans, elle a déjà trois
fugues à son actif. Quelques
heures. Le temps d’énerver un
peu sa mère, qui ne s’énerve
jamais. 

Elle va traîner au Carrefour du
Nord où personne ne s’occupe
d’elle. Elle revient en faisant de
l’auto-stop, ramassée par les soû-
lons ou les vicieux des alentours.
Rien de très impressionnant pour
la travailleuse de la DPJ qui la
considère comme une délin-
quante normale. Une poquée de
plus dans d’immenses dossiers
oubliés sur les tablettes. Une
pauvre fille dans la douce cam-
pagne, ça ne se remarque pas. 

Il faut vivre à Montréal pour
entrer sérieusement dans les sta-
tistiques des miséreux. Chez elle,

il y a le grand air, la piste du P’tit
train du Nord et les riches de
Saint-Sauveur, pas loin. Alors
non, mais de quoi elle se plaint,
la Bottine ? Elle ne se plaint pas,
justement. Ne parle pas. N’a pas
d’amis, pas de coups de pied au
cul pour la remettre dans un che-
min, droit ou même tortueux.

Céline n’avance pas, ne tourne
même pas en rond. Aucune tra-
gédie incrustée dans la face.
Rien. Un courant d’air de l’exis-
tence.

Pas le goût de rentrer dans la
maison sans nom et sans âme.
Janvier pique les joues et gèle les
orteils. Au retour de l’école,
après une journée vide, sem-
blable à toutes les autres, elle se
retrouve comme par hasard sur
la piste du petit train. Marcher
pour ne pas mourir de froid.

À la gare de Prévost, des signes
de vie. Une exposition, une
odeur de grande culture et de la
belle musique comme à la Place
des Arts. La gardienne ne la
regarde même pas. Elle ne cadre
pas dans le décor, n’a pas de
poids dans cet endroit trop poli,
fait de beaux tableaux, de
phrases précieuses et de pensées
savantes.

Dans un repli de la gare, un
petit escalier monte à l’étage.
Céline monte doucement, sans
attirer l’attention. Un grand corri-

dor mansardé, des murs aussi
cultivés que ceux d’en bas. Sur
une table, des restes d’une petite
réception. Même secs, les petits
fours ont encore des airs de
grands seigneurs. Céline mange
tout ce qu’elle peut trouver, s’as-
seoit sur un tas de coussins
comme un chien frileux et finit
par s’endormir. Elle ne rêve pas.
Elle ne rêve jamais. En-dessous
du rêve, en dessous du déses-
poir. 

Quand elle se réveille, à l’aube,
le silence  figé de l’hiver a blan-
chi les vitres. Quelques petits
bruits feutrés de souris dans les
murs. Comme chez elle. Elle
replace machinalement ses che-
veux, prend son baluchon et sort
dans l’hiver.

À l’arrêt de l’autobus scolaire, le
même vieux grincheux lui crie de
se dépêcher avant de faire geler
tout le véhicule. Elle entre à
l’école, s’asseoit à la même place
et passe une autre journée
inaperçue, absente, ailleurs.

Personne ne sait. Personne ne
s’est inquiété, même pas sa mère.
Surtout pas sa mère. Personne
n’a tremblé pour une fille seule.
C’est le matin d’une nuit sans his-
toire à Prévost, où il ne s’est rien
passé, comme toujours.
L’exposition à la galerie d’art de
la gare, ouvre ses portes à midi.
Il faut donner un coup de balai
pour que tout soit prêt à temps.

François Beaulieu, montréalais
de naissance et banlieusard qui ne
veut pas le reconnaître, a fait des
études en littérature et en histoire
de l’art à l’Université de Montréal.
Il s’est fait d’abord connaître
comme dramaturge. Membre de la
troupe de théâtre les Apprentis-
Sorciers de Montréal, il a été jour-
naliste et enseignant tout en pour-
suivant sa carrière d’écrivain.
Professeur à l’Université du Québec
à Montréal et au Collège Lionel-
Groulx de Sainte-Thérèse en créa-
tion dramatique et en histoire du
cinéma.

Nuit sans histoire à la gare de Prévost
Par François Beaulieu

Invitation
À compter d'aujourd'hui, le Journal de Prévost, en collaboration avec l'Association des auteurs des
Laurentides, offrira à chaque mois à ses lecteurs une nouvelle écrite par un auteur des
Laurentides. Nous vous présentons la première, une histoire de François Beaulieu, qui se passe à
la gare de Prévost. Bonne lecture !

950$
4 à 12 ans

120, 217e Avenue • 224-7112 
Lac des 14 Îles, St-Hippolyte

Êtes-vous stressé ? Êtes-vous fatigué?
À cause du stress, souffrez-vous... d’insomnie ?

• de points entre les omoplates ?
• de fatigue générale vous donnant de la difficulté 

à bien compléter vos journées?
• de raideur au cou au milieu de la journée?
• de maux de tête à la fin de la journée?
Le stress agit directement sur votre système nerveux !

Pourquoi faire vérifier votre colonne vertébrale
Parce que la colonne :

1. Protège et permet la distribution du système nerveux
2. Subit les chocs et les stress de votre vie et doit maintenir

ses fonctions vitales pour garder votre corps en santé
Des nerfs coincés diminuent votre résistance face au stress.

Des nerfs coincés détériorent votre santé
N’ignorez pas les signaux d’alarme indiquant des nerfs coincés

• maux de cou
• maux de tête
• migraine
• douleurs au dos
• douleurs entre

les omoplates

• sciatique
• engourdissement
• douleurs

menstruelles 
• otites
• asthmes

• allergies
• sinusite
• arthrose
• arthrite
• fatigue
• scoliose, etc.

Un examen clinique complet incluant 
une thermographie vertébrale et
radiographies ne vous coûtera
que au lieu de 110$

Dr Markian

Kovaluk

40
$
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HORAIRE :
Mardi et jeudi,
sur rendez-vous
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18 avril

BRUNCH

Fruits frais
Boulangerie
Salades variées
Plateau de charcuterie
Saumon mariné
Rôti de boeuf
Casserole de poisson
et fruits de mer
Pâtes à l’italienne
Gigôt d’agneau
Oeufs bénédictine
Fromages
Crêpes farcies aux
pommes
Desserts, etc.
À partir de 10h 30

Les Fins Gourmets du Nord
• Traiteur et salle de réception
585, boul. des Laurentides  (450) 227-8800

taxes et service en sus

Brunch

1595$

Bienvenue à tous !

de

En vedette 
Désirée Szucsany, Grand prix

du Conseil des arts et des lettres
du Québec pour la région des
Laurentides, auteure de Les fées
des Lacs.
François Désalliers, Grand prix

de la culture des Laurentides,
auteur de Des steaks pour les
élèves et Amour et pince-mon-
seigneur

Robert Gauthier, Grand prix
du livre de la Montérégie,
auteur de Jacques Normand,
L’enfant terrible.

Avec la participation de 
Monique Pariseau, auteure de

Objets de mémoire. François
Jobin, auteur D’une vie de
toutes pièces. Pauline Vincent,
auteure de L’imposture.

Soirée animée par François
Beaulieu, auteur de  SOS, un
amoureux pour ma mère.
Cette soirée littéraire est orga-

nisée par l’Association des
auteurs des Laurentides, (450)-
227-0179
Célébrer la Journée du livre en

fêtant les lauréats de Grands
Prix 2001 avec d’autres auteurs
chevronnés. Faire connaître
leurs œuvres en les invitant à se
raconter et à lire quelques
pages de leur dernier livre.
Interaction avec le public.  Une
première manifestation du
genre dans la région.

Journée mondiale du livre et du droit d’auteur, le 23 avril

Ce soir, on fête nos
grands prix littéraires!

Venez rencontrer et discuter avec des auteurs lauren-
tiens qui se sont démarqués au cours des deux der-
nières années. Dans une discussion amicale, les écri-
vains nous livreront les secrets de leur métier.

C’est un rendez-vous à la gare de
Prévost, mardi le 23 avril,
à 19 h 30 – Entrée libre.
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du service des loisirsNouvelles
Malgré les caprices de Dame Nature, plus de
500 inscriptions à la Fête des neiges !

La deuxième édition fut couronnée de succès. En effet, la partici-
pation aux différentes activités à l’horaire fut exceptionnelle. Plus
de 200 personnes sont venues dîner à la cabane à sucre et plus de
160 personnes ont skié au Mont Tremblant. Malheureusement, la
météo trop clémente, a causé l’annulation des activités prévues sur
les patinoires. Nous vous donnons rendez-vous du 1er au 9 mars
2003 pour la 3e édition de la Fête des neiges.

Les activités du bel-âge
Le service des loisirs vous invite à participer en grand nombre, aux

différentes activités du Club de l’âge d’or de Prévost. Dès le 18 mars
et tous les lundis soir, cours d’aquaforme à l’Académie Lafontaine.
Jeudi le 21 mars, il y aura une partie de sucre au Chalet du ruisseau
et le 4 avril prochain l’Odyssée de la retraite à Montréal. De plus,
une croisière sur le Richelieu aura lieu le 13 juin prochain et Elvis
Story à Québec le 24 août.  Pour avoir des informations sur ces acti-
vités, communiquez avec Aline Beauchamp au 224-2698 et avec
Jeannine Paquette au 224-4810 pour les cours d’aquaforme.

Pour sa part, l’Amicale de la mèche d’or, qui rejoint les personnes
de 30 ans et plus, vous convie à ses activités du vendredi, dès 14 h,
au Centre culturel.  Également au programme, un séjour à l’Auberge
Watel à Sainte-Agathe-des-Monts avec spectacle de Frank Olivier et
de Marcelle Alexis les 19, 20 et 21 avril prochain, un souper avec
danse le 27 avril prochain à l’école Val-des-Monts, ainsi qu’un
séjour à Québec les 4 et 5 juillet prochain pour le spectacle d’Elvis
Story et une visite de la région.  Pour information, communiquez
avec Lise Labelle au 224-5129.

Prochaines conférences à la bibliothèque
Jean-Charles-Des Roches 

Nous vous invitons à participer en grand nombre aux 2 prochains
«Mardi des adultes » qui se dérouleront le 2 et le 9 avril prochain.
Ces conférences sont gratuites et débutent à 19 h 30. Pour de plus
amples informations, communiquez avec le service des loisirs en
composant le 224-8888 poste 228.

Inscriptions – session de printemps
Les inscriptions pour la session de printemps se dérouleront du 8

au 12 avril prochain au Service des loisirs situé au 2945 boulevard
du Curé-Labelle (2e étage). Au programme, des cours de karaté, de
gymnastique au sol, des ateliers créatifs et du badminton libre.

Christian Schryburt
Coordonnateur des loisirs

Ne vous prenez pas trop tôt pour
ce dernier. Vous pourriez désher-
ber de nouvelles pousses par inad-
vertance. Le plus tard sera le
mieux, mais en attendant, pour-
quoi ne pas prendre une avance
sur la saison d’été en démarrant
vos semis à la maison? C’est si
facile et pas besoin de serre ! Mars
est la période propice à leurs
démarrages. Vous n’avez pas enco-
re planifié votre jardin? Vous vou-
lez de nouvelles annuelles ? Vous
désirez agrandir vos plates-
bandes? Alors magasiner par cata-
logue chez les semenciers comme
Horticlub (450 682-9071), Stokes
(1-800-396-9238), Johnny’s (207
437-4301) et autres. Ils savent
vous en mettre plein la vue et haut
en couleur. À chaque année je me
dis non c’est trop, mais je n’arrive
pas à m’arrêter. Les fleurs sont si
belles. Aussi, les échanges de
semences entre amis sont très sti-
mulants. (En passant, il y a des
échanges de semences pour un
temps limité à la Société
d’Horticulture de Prévost de
18h30 à 19h). Pour en partir beau-
coup, il importe de se faire un
calendrier d’ensemencement en
partant du nombre de semaines de
floraison de la fleur et en reculant
jusqu’au dernier gel. Par exemple,
les rudbeckies seront semées au
début mars tandis que les tourne-
sols le seront au début avril.
Quelques semences doivent subir
quelques traitements particuliers
avant d’être semées comme le
trempage, la noirceur, le froid,
l’écorchage, l’exemption de repi-
quage et le pinçage. Mais règle
générale, la majorité des semences
n’ont pas de traitement particulier
à recevoir. Peu de matériels est
requis : un bac (1’X2’), un dôme de
plastique, du pro-mix pour semis,
du compost, de l’eau et bien sûr
des semences. On aura mélangé le
pro-mix (70%) au compost (30%)
à de l’eau chaude mais sans

détremper le mélange. On sème
une semence à la fois avec une
paire de pince à un pouce d’inter-
valle et à faible profondeur (trois
fois la grosseur de la semence).
Identifier le bac du nom des fleurs.
On vaporise d’eau en surface et
l’on couvre du dôme. Il faut de la
chaleur (24-27ºC). Attendre la
levée de tous les semis avant de
commencer à lever le dôme. Lever
ce dernier graduellement un côté
à la fois. Deux bâtons de popsicle
peuvent maintenir le dôme à
demi-ouvert. Après deux jours à
demi-ouvert, enlever complète-
ment le dôme. Là, la température
doit chuter (18-21ºC durant la
nuit) et être normalement plus
élevée durant le jour (23-27ºC ).
Là, l’arrosage régulier débute. Une
tendance fréquente est de trop
arroser. Mieux vaut moins que
trop, ainsi on évite la pourriture et
les petites mouches noires. Aussi,
ne jamais exposer les jeunes semis
au plein soleil, un rideau de den-
telle à la fenêtre (ou un léger

voile) peut très bien les protéger.
Levez le rideau durant les journées
nuageuses pour augmenter la
luminosité et baissez-le durant les
journées de soleil pour que les
semis ne brûlent pas. Repiquez
(retransplanster) les semis à la
2e paire de feuilles (les vraies); les
deux premières feuilles sont les
« fausses feuilles », tandis que les
deux autres sont les vraies pre-
mières feuilles. On prendra soin de
toujours manipuler les plantules
par les feuilles et non par les tiges
(on les étranglerait ainsi). Le repi-
quage est nécessaire pour fortifier
les racines. On repique plus pro-
fondément et plus espacé les
plantules (à 2’’ d’intervalle) dans
un terreau plus riche en compost
(50% du mélange). La températu-
re sera alors de 10-15ºC durant la
nuit et 15-20ºC durant le jour.
Avant de transplanter les fleurs à
l’extérieur au début juin, acclima-
tez-les graduellement à l’ombre
durant deux semaines et ce, une
heure de plus chaque jour. La fer-
tilisation n’est pas du tout néces-
saire. Vous risquez de brûler les
jeunes racines. Et le tour est joué.
Un vrai jeu d’enfant. Un peu d’ob-
servation, beaucoup de patience
et de minutie vous garantissent le
succès. Bonne chance !
Je vous rappelle que la Société
d’Horticulture et d’Écologie de
Prévost présentera le mercredi 27
mars 2002 à 19h15 « Murets,
rocailles et plantes alpines » selon
Michel Martel, paysagiste. Alors
rendez-vous à l’École Val-des-
Monts au 872 de l’École (à côté de
l’Église) à Prévost (10% de rabais
dans la majorité des pépinières du
Québec si vous êtes membre).
Aussi, je donnerai un atelier pra-
tique sur «Partir ses semis à la
maison » à la Société d’Horti-
culture et d’Écologie de Boisbriand
le mercredi 20 mars à 19h. Pour
en savoir plus appeler au (450)
434-3605.

Christine Landry,
Les Jardins du Pasteur
(450) 563-1062
geraldchristine@aei.ca

Bonne nouvelle ! Le livre d'horti-
culture ci-haut mentionné est
maintenant terminé dans lequel
j'ai écrit deux rubriques: une sur le
jardin bio nommé la Sagi-Terre à

St-Charles de Mandeville et l'autre
sur l'ensemencement à la volée
expérimenté dans mon jardin
depuis deux ans. Un beau projet
d'ensemencement est en cours

avec la municipalité de Prévost au
travers du comité d'embellisse-
ment de Prévost. Ci-joint quelques
info reçues de Rock Giguère le
coordonnateur. Ce livre sera lancé
aux Floralies Internationales de
Québec au début avril et sera
promu au Rendez-vous horticole
du Jardin Botanique de Montréal à
la fin mai par plusieurs auteurs. 

Le printemps qui germe en moi
La neige fond à vue d’œil, vous vous êtes débarrassé de
votre long foulard, le ménage du printemps reste à faire
et le jardin est à nettoyer.

(Photo : Bruce Coleman, Tim Sandall)

BOTANIQUE ET HORTICULTURE DANS LES JARDINS DU
QUÉBEC, GUIDE 2002 – Sous la direction de Rock Giguère, préface
d’Alexander Reford, Éditions MultiMondes en collaboration avec la Société des
amis du jardin Van den Hende et la Fédération des sociétés d’horticulture et
d’écologie du Québec.

Avril 2002

CENTRE D’ACCÈS COMMUNAUTAIRE
INTERNET DE PRÉVOST

ATELIERS DE FORMATION DE BASE : Windows, intro à l’ordina-
teur, Internet courriel, Word I  et II, Photoshop I et II.
• Les inscriptions se font tous les jours à la Gare de Prévost et à la Maison de
Prévost le mercredi.
Deux nouveaux ateliers se sont ajoutés : Internet II maintenan-
ce de l’ordinateur, création de page web personnelle le samedi et
le dimanche avec Éric Raymond.

Pour tous les jeunes, l’aventure et la découverte te
passionnent? Tu as envie de plonger dans l’univers du web?
Pour « surfer » à la vitesse du son, pour tout savoir sur les sujets qui
t’intéressent, pour te divertir et pour la rédaction de tes travaux le

CACI de Prévost est là pour toi ! Le CACI de Prévost opère deux centres:
à la gare de Prévost ainsi qu’à la Maison d’accueil de Prévost.

Viens faire ton tour…
Pour toutes informations et réservations n’hésitez pas à communiquer avec nous.

Jo-Anne Martel tél : (450) 660-4561
Courriel : caciprevost@videotron.ca.

Visitez notre site : http://www.inter-actif.qc.ca/cacip/



Nathalie Guillemette
Du 17 au 23 février 2002 nous

avons souligné la "Semaine de B.-P."
en l’honneur de notre fondateur
Robert Baden-Powell née le 22
février 1857 et qui a fondé le scoutis-
me en 1907. Cette date souligne aussi
la date d’anniversaire de sa femme
Lady Olave St-Clair qui est née le 22
février 1889. Tout au long de leur
mariage elle soutint et aida ardem-
ment son mari dans sa mission.  Lors
du décès de B.P., le 8 janvier 1941,
elle poursuivit le développement du
scoutisme et du guidisme dans le
monde entier jusqu’à sa mort en
1977.

Les festivités ont été marquées par
une messe commémorative au centre
équestre de Blainville dimanche le
17 février dernier. Notre unité Castor
a assisté à cette célébration. Les
éclaireurs qui étaient aussi présents
ont profité de cette occasion pour
tenir leurs camps d’hiver. Comme les
jeunes devaient aussi dormir dehors
afin d’avoir droit à leur badge "Ours
polaire", ils ont  fabriqué un campe-
ment "Quinze" (habitation de neige).
Ce campement a été construit en
deux parties afin de séparer les gar-
çons des filles. En plus, ils ont été les
premiers à bâtir ce style de construc-
tion, habituellement deux habitations
distinctes sont fabriquées. Nous
avons pu constater avec quelle effi-
cacité cette unité a pu faire face aux
tourments de cet hiver farfelu pour
mener à bien cette expérience
unique. 

Le 41e groupe Scout de Prévost
tient à remercier les responsables de
la formation pour le district Scout de
Saint-Jérôme qui, les 23 janvier et 23
février derniers, sont venus offrir de
la formation à nos locaux à Prévost.
L’invitation était lancée à tous nos
adultes bénévoles, qu’ils soient ani-
mateurs ou gestionnaires et qui s’im-
pliquent auprès des jeunes. La for-
mation "modulaire" leur permet en
effet de faciliter l’enrichissement
constant des connaissances reliées à
l’animation ou à la gestion à l’inté-
rieur du Scoutisme, tout en respec-
tant le rythme, les disponibilités et
les besoins personnels de chacun. 

C’est pas vraiment l’hiver ?
Les camps d’hiver Scouts ont par

ailleurs débuté avec le camp des
Exploratrices. Elles ont passé 3 jours
ensembles au camp "Soleil Levant" à
Sainte-Sophie, soit du 25 au 27 jan-
vier 2002. Elles ont eu l’opportunité
de profiter d’une petite bordée de
neige pour s’adonner à leurs activités
hivernales tel que fabrication d’un
fort, batailles de boules de neiges et
randonnée en raquettes. Elles ont eu
droit aussi à une chasse aux trésors
afin de pratiquer leur technique de
boussole. Elles avaient également à
préparer un petit spectacle de "Lips
Sinc" qu’elles ont présenté en soirée,
ce fut un spectacle très apprécié et
fort coloré. Les nouvelles jeunes
Exploratrices devaient se soumettre à
de petites épreuves pour prouver
leur volonté de s’intégrer au groupe.

Les résidents et les passants ont pu
observer de bien jolies sculptures de
neige le 22 février dernier à l’avant
de nos locaux de la rue Shaw. Ces
chefs-d’oeuvre ont été préparés par
nos Castors qui voulaient profiter
tout de même des joies de l’hiver.

Samedi le 9 février 2002, les
Louveteaux ont eu droit à deux for-
mations de "techniques Scouts".
L’animateur Akéla les a en effet initié
à la technique d’abris hivernal qui
sont fabriqués uniquement avec de
la neige. L’animateur Baloo quant à
lui a enseigné à nos jeunes
Louveteaux une technique qui
consistait à apprendre trois façons de

préparer un feu de camp sécuritaire
en hiver, soit le feu de joie, le feu
pour se réchauffer proprement dit et
le feu pour la cuisson. Par le fait
même, les jeunes ont eux l’occasion
de démontrer leur débrouillardise en
faisant cuire eux-mêmes leur dîner
(hot-dog), sous la supervision des
animateurs bien entendus.

Février était aussi le mois du "Sou
du coeur". Les jeunes alors doivent
offrir un sou par chaque année de
leur vie. Cette B.A. a été instaurée
depuis 1989 et elle est divisée en
deux volets, soit un volet internatio-
nal et un provincial. Le volet interna-
tional consiste à soutenir la cause de
la coopération internationale dans
les pays défavorisés, alors qu’au
niveau provincial, nous soutenons
les organismes qui se préoccupent
de la cause des enfants défavorisés
en contribuant à l’achat de fourni-
tures scolaires.

Notre animatrice Mélissa Beaulieu
chez les Louveteaux attendait un
nouveau bébé pour la St-Valentin. Il
semble toutefois que celui-ci n’a pas
pu attendre si longtemps puisque
notre chère Mélissa a donné naissan-
ce a un beau garçon le lundi le 11
février.

Nous tenons donc à féliciter affec-
tueusement la maman et le papa
Patrick St-Pierre, qui est aussi anima-
teur chez les louveteaux, pour leur
nouveau poupon.

Nettoyage de la route 117
Le 4 mai prochain et pour la 13ème

année, nous procéderons au nettoya-
ge des terre-pleins de la route 117 à
Prévost. C’est une activité de laquelle
nous sommes particulièrement fiers
puisqu’elle permet de mettre en pra-
tique plusieurs des principes fonda-
mentaux du Scoutisme. Elle permet
entre autres de mettre nos jeunes (et
nos adultes) aux services de la socié-
té dans un mouvement d’entraide et
de solidarité. Elle sensibilise aussi
grandement nos jeunes au respect de
l’environnement et du sens civique.
Mais tout cela ne serait pas possible
sans la collaboration de nos fidèles
commanditaires et de tous nos
dévoués collaborateurs. Nos groupes
ont besoin de soutien et d’encadre-
ment afin de rendre cette journée des
plus plaisantes et sécuritaires qui
soit. C’est pourquoi nous sollicite-
rons bientôt l’appui des commer-
çants de Prévost, afin d’étancher la
soif de nos petits scouts et remplir
leurs petits creux pendant cette dure
journée. Vous pourrez aussi vous
joindre à nous afin d’accompagner
les jeunes aux endroits prévus et

aussi nous aider pour la supervision
des groupes lors du ramassage des
ordures.  Nous aurons plus de détails
lors de la prochaine chronique. D’ici-
là vous pouvez toujours communi-
quer avec nous aux numéros suivant:
450-432-5456 et 450-224-7594.

Avis de recherche
Nous aimerions rappeler que nous

recherchons toujours activement une
animatrice pour le groupe des
Castors et que pour ce faire, vous
n’avez pas besoin d’une formation
ou de connaissances particulières,
mais seulement avoir le goût de
l’aventure et du plaisir avec les
jeunes.

Il serait important que d’autres ani-
mateurs (trices) se joignent à nous
dans toutes les unités. Vous pouvez
d’ailleurs assister à une de nos
réunions comme observateur (trice),
et ce à n’importe quel moment de
l’année. Les jeunes aussi sont les
bienvenus et il n’est pas indispen-
sable de nous informer à l’avance de
votre présence ou de celle d’un
jeune.

Les réunions des Castors (filles et
garçons de 7-8 ans), Exploratrices
(filles de 9 à 11 ans) et Louveteaux
(garçons de 9 à 11 ans) ont lieu les
vendredis à 19h00. Pour les adoles-
cents nous avons un groupe de
Pionniers (filles et garçons 14 à 17
ans) les jeudis à 19h15. Ces réunions
se déroulent à notre local Scout situé
au 788 Shaw à Prévost. Pour les
réunions des Eclaireurs (filles et gar-
çons de 12 à 14 ans) toutefois, il vaut
mieux annoncer à l’avance votre
intention d’y assister car ces réunions
qui ont lieu les mercredis à 19h00 se
déroulent généralement dans les bois
à proximité du local Scout. C’est tou-
jours  avec un grand plaisir qu’ils
accueillent de nouveaux membres.

Vous avez aussi l’occasion de vous
impliquer de diverses autres façons,
que se soit en accompagnant un
groupe lors d’une sortie, comme cui-
sinier (ière) lors d’un camp par
exemple ou en organisant une activi-
té particulière pour les jeunes (jeux,
chansons ou autres). Vous pouvez
aussi vous devenir gestionnaires à
l’intérieur de notre Groupe Scout. 

Pour de plus amples informations,
vous pouvez communiquer en tout
temps avec la coordonnatrice Jeanne
Tremblay au 450-432-5456 ou avec le
Président Paul Lefebvre au 450-224-
7594.C’est avec plaisir que nous
répondons à toutes vos questions.

Votre voisin

Salades printanières,
californiennes

Asperges et cœurs
de palmiers

Couscous et
légumineuses

Terrines variées

Saumon froid et
ses garnitures mayo

Grosses crevettes

Mousse de fruits de mer

Oeufs mimosa

Macédoine

Cuisses de canard 
confites à l’orange

Jarrets d’agneau braisés

Tortellini... Fromages
Fruits frais

Et nouveautés
printanières de

desserts maison...

Vous convie à son
Brunch Pascal

le dimanche, 31 mars
à partir de 11hres

Et bien d’autres
choix à volonté,

3053, boul. Labelle à Prévost 

Réservations : 224-4870O
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Si votre propriété est déjà inscrite, veuillez ignorer cette offre
groupe sutton -laurentides
courtier immobilier agréé

Membre ASBQ

Au sous-sol des Assurances Renaud

On paye
les taxes

sur tout les
achats de crème

Venez essayer nos lits
Thunder Tan 160 watts néons
ainsi que nos autres lits bronzants et
notre nouveau facial 4000 watts.

OUVERT 7 JOURS

Lundi au vendredi de 10h à 21h
Samedi et dimanche de 10h à 18h

CERTIFICAT
CADEAU
disponible

Ça bouge chez
les scouts cet hiver !

Meute des Louveteaux lors de leur promesse à l’église St-François-Xavier



Voici un court entretien avec
deux personnes qui s’initient
aux nouvelles technologies de
l’information grâce au program-
me offert par le Centre d’Accès
communautaire de Prévost.

Q. Mme Paquette, en plus de
votre engagement dans le club
de l’Âge d’or de Prévost, vous
suivez des cours d’Internet.
Qu’est-ce qui vous a amenée à
suivre ces cours ?

R. J’ai toujours eu le goût d’ap-
prendre et comme je garde tou-
jours une vision sur le futur, je
veux planifier ma vieillesse. Si
je deviens moins autonome, je
saurai occuper mon temps.
Après l’achat d’un ordinateur

et d’une imprimante, j’ai pris
des cours d’initiation à Saint-
Jérôme.

Q. Où suivez-vous vos cours
actuellement ?

R. À la Gare de Prévost. C’est
Madame Jo-Anne Martel qui
donne des leçons. J’ai pris deux
blocs de deux heures et je dési-
re me rendre très loin par la
suite. Ce sont des cours indivi-
duels; ma professeure est com-
pétente et très patiente. Elle m’a
ouvert une boîte de courrier
personalisée (hotmail) et ainsi
je peux prendre mes courriels à
partir de n’importe quel ordina-
teur et même de chez-moi. 
Elle peut voir ce que je fais et

apporter immédiatemment les
corrections. Elle me fait répéter
sur ordinateur pour vérifier ma
compréhension.

Q. Avez-vous le temps de faire
vos devoirs et de pratiquer ?

R. Un peu plus qu’avant parce
que... je prends le temps.

Q. Avez-vous réussi ce que vous
avez appris ?

R. Quelquefois oui; quelquefois
non, mais je suis motivée à
poursuivre ces cours long-
temps.
Mme Paquettte estime qu’il est

important que les membres de
la communauté tiennent comp-
te des besoins des personnes
du troisième âge notamment en
leur donnant accès à cette nou-
velle technologie, ainsi on évite
la fracture technologique de la
société.

Entretien avec M. Boivin

Q. M. Boivin, après avoir éprou-
vé de graves problèmes de
santé, vous vous inscrivez à des
cours d’Internet. Qu’est-ce qui
vous motive ?

R. Nous avons reçu un ordina-
teur en cadeau. Ma femme et
moi jouions à des jeux de
cartes. C’était plaisant. Ensuite
mon garçon est venu m’installer
Internet.

Quand je voyais à la télévision
ou dans les journaux des invita-
tions à visiter des sites, ça m’in-
citait à la recherche. J’ai donc
décidé de suivre des cours avec
Mme Jo-Anne Martel. Elle vient
à la maison, elle est très profes-
sionnelle et gentille.

Je suis un ancien combattant;
j’ai servi dans l’armée pendant
quatre ans en Europe; je suis
revenu de la guerre en 1945.
J’étais branché sur le site inter-
net des anciens combattants
mais je désirais en savoir plus et
en découvrir plus. Mme Martel
m’a appris à faire d’autres
recherches sur d’autres sites; j’ai
trouvé des sites de jeux et Mme
Martel m’a ouvert une boîte de
courrier pour correspondre
avec ma famille et mes amis.

Vous savez, j’ai quatre-vingt
ans, j’ai appris beaucoup d’in-
formations sur les services gou-
vernementaux : la maladie, les
pensions, etc. Je veux corres-
pondre avec ma famille et mes
amis qui habitent « le Bas
du fleuve», Los Angeles, la
Floride et la France. C’est un
beau loisir.

Quant à Mme Martel, elle s’est
dite impressionnée et ravie de
voir comment ses élèves du
troisième âge sont motivés à
apprendre et à maîtriser toutes
ces nouvelles technologies.
Elles estime que c’est justement
le rôle du CACIP de permettre à
tous quelle que soit leur âge ou
leur classe sociale d’entrer de
plein pied dans l’ère des nou-
velles technologies.
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224-2916
2925, boul Labelle à Prévost 

Déjeuner
à partir de 6h A.M.

Spéciaux
du jour
Table d’hôtes
tous les soirs
Ouvert 24 hres
Vendredi et samedi
Livraison
7 jours / semaine

Les aînés et... l’Internet

Lucile D. Leduc

Nous n’aurons donc jamais fini de nous initier ? Mais
non, puisqu’il faut toujours découvrir et avancer dans
notre cheminement de retraités.

Mme Paquette à l’ordinateur.

Bien s’informer pour bien skier...

Suite à l’article qui a paru dans la rubrique Expression
Libre de votre journal du 21 février 2002, j’aimerais
éclaircir quelques points au sujet de l’achat des passes
de saison pour la saison hivernale.
Madame Hébert qui est membre à Ski Mont Gabriel

ainsi que toute sa belle famille,  apporte de très bons points
concernant l’achat d’abonnements saisonniers dans les stations de
la Vallée de Saint-Sauveur. J’aimerais en éclaircir quelques-uns,
afin de m’assurer que votre prochain achat de passes vous soit
des plus profitables.
Avant de vous lancer dans l’achat d’un abonnement saisonnier,

il est très important de vous informer auprès des stations de ski
de leurs différents programmes et  promotions. Il est aussi impor-
tant pour vous de faire le bon choix de la station en vous basant
sur ce que la station vous offre comme avantage par rapport à vos
besoins ainsi qu’à  ceux de votre famille.
Il ne faut surtout pas avoir peur de parler aux gens de la station

pour obtenir toutes les informations concernant les  politiques de
prix, de paiement ainsi que de remboursement. Les stations de ski
sont très flexibles sur le remboursement, surtout en pré-saison,
mais certaines auront des frais d’administration ou des pénalités.
Il est important de s’en informer lors de l’achat.
L’article de Madame Hébert était très juste et bien écrit, par

contre j’aimerais éclaircir le dernier point, à tous les consomma-
teurs avertis, certaines stations de ski de la Vallée de Saint-
Sauveur vous  offrent des  tarifs spéciaux  au mois de mai.  Dans
tous les cas, ce tarif est le meilleur et le moins dispendieux pour
la station.  Si vous désirez économiser, le meilleur temps d’acheter
est au mois de mai.   Dans la majorité des cas, attendre au mois de
septembre vous occasionnera  des frais supplémentaires.
J’espère que mes commentaires seront utiles à tous. Mon but est

de vous guider pour  l’achat de votre abonnement pour la saison
hivernale à venir. Mais avant son arrivée, j’espère que vous profi-
terez encore des excellentes conditions de glisse dans notre
magnifique région que sont  les Laurentides avant que cette sai-
son se termine.
Christian Dufour
Directeur Station – Ski Mont Gabriel

Cours de danse
Session - Printemps 2002

Située à Prévost l’École de la Nouvelle Lune vous offre
des cours de danse «stimulants» à des prix abordables.
Professeures, Martine Drapeau et Marie-Ève Boucher.

JOUR HRES DURÉE COÛT

DANSE CRÉATIVE RÉS. NON/RÉS

Dimanche en matinée 9h à 10h et   - 1 h 50$ 60$
10h à 11h

DANSE EXERCICE - MISE EN FORME

- Adultes
Lundi et/ou mercredi 19h  à  20h 1 1 h 50$ 60$

Lundi et/ou mercredi 20h à 21h 30 2 1 h 30 65$ 75$

- Le bel âge
Lundi et/ou Mercredi 9h30 à 11h 1h30 65$ 75$

SESSION DE

10 COURS

LES COURS

SONT

OFFERTS AU

PAVILLON

DES ORMES

296,
rue des Genevriers

INFORMATION
224-5430
Martine Drapeau

Session débutant le 8 avril 2002

NIVEAU

NIVEAU

Le 28 février dernier avait lieu le tirage d’un bon d’achat de 100$ dans le
cadre du dixième anniversaire du magasin Poutchy. L’heureuse  gagnante
fut Mme  Carole Kemp. On voit ici Mme Marie Labelle  propriétaire du maga-
sin en compagnie de M. Gilles Bourgoin, représentant publicitaire du
Journal de Prévost, qui procèdent au tirage.
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Au Québec, la cabane à sucre
c’est viscéral ! Toutes les occa-
sions sont bonnes pour y aller,
en groupes d’aînés, d’écoliers en
passant par les groupes sociaux,
les retrouvailles familiales, la
gang d’amis,  tout y est prétexte.
On aime aller aux sucres !
Les mets qu’on y prépare se

retrouvaient traditionnellement
au menu des camps de bûche-
rons qui travaillaient fort et qui
avaient besoin de ces repas très
riches en protéines, en gras et en
sucre. Aujourd’hui, mieux vaut
dépenser ces calories en dansant
après les repas ou en marchant
en forêt sans quoi on se retrouve
en surplus d’énergie. Qu’à cela
ne tienne, la tradition veut aussi
que l’on « swing » dans les
cabanes  et que l’on s’amuse à
profusion.
À Prévost nous avons notre

cabane à sucre de tradition fami-
liale Au pied de la colline située
sur la rue Edmond. On y accède
par le chemin du lac Écho. Cette
cabane à sucre fondée originelle-
ment par la famille de M.
Edmond Blondin a été acquise
en 1998 par M. Luc Plamondon
(nom prédestiné à la réussite)
et s o n  é p o u s e  J o h a n n e
Prud’homme. La cabane à sucre
avait déjà peu de secret pour eux
car Luc fait partie de la famille
Constantin de Saint-Eustache,
famille reconnue pour opérer de
grandes cabanes à sucre depuis
plusieurs générations. Il est
tombé dedans quant il était petit
comme l’ami Astérix. Quand à
Johanne, elle compte plus de 20
ans d’expérience comme cuisi-
nière dans les cabanes à sucre et
comme chef cuisinière dans un
restaurant.
L’objectif de Luc et Johanne est

de conserver le caractère familial
de l’entreprise et de miser sur la
dimension d’authenticité des
cabanes à sucre traditionnelles.
C’est ainsi que l’on retrouve leurs

trois adolescents, les neveux, les
nièces, les belles-sœurs, quel-
ques amis, tous occupés à tra-
vailler au sein de l’entreprise. Ils
sont dix employés durant la
période des sucres.
La production de sirop se fait

sur place, on entaille 3000

érables tous reliés par tubulure
pour une récolte de 525 gallons
environ par année. La cabane
accueille 9500 personnes durant
la saison des sucres. Voilà une
autre belle occasion d’accueillir
des visiteurs et de faire connaître
notre belle municipalité. Cette
année ils ont permis à des per-
sonnes venues de France, de
Suisse et des États Unis de se
tremper dans notre belle tradi-
tion.
L’intégration de la petite famille

Plamondon s’est passée en dou-
ceur.  Ils ont utilisé les compé-
tences du milieu prévostois pour
tout ce qui a trait aux travaux
d’amélioration de leur commer-
ce, des réparations en passant

par la conception de l’enseigne,
l’impression de leurs dépliants
publicitaires et cartes d’affaires,
l’aménagement paysager etc. Ils
valorisent l’achat local ce qui leur
crée une place importante dans
le milieu de l’économie prévos-
toise.

Une particularité de la cabane
Au pied de la colline est le temps
alloué à chaque tablée. Le pro-
priétaire a organisé son système
de réservations de façon à laisser
une heure et demie à chacun
pour se restaurer. Pas de bouscu-
lade et d’obligation de manger
rapidement.  Les mets sont tous
cuisinés sur place (5 personnes
dans la cuisine à l’heure des
repas). « Nous n’offrons pas de
bajous ni de ragoût de boulettes.
Nous gardons ce dernier pour le
temps de Noël » nous dit Luc. Il
semble que ces deux mets soient
typiques de certaines cabanes
des Hautes-Laurentides. La famil-
le Plamondon offre un menu très

complet et plus fidèle à la tradi-
tion.
On peut se promener sur le site,

faire une promenade en traîneau,
manger de la tire et les vendredis
et samedis soirs profiter de l’ani-
mation musicale sous la direction
de Luc. Enfin, il y a tout ce qu’il
faut pour combler notre besoin
viscéral d’aller aux sucres.
Cependant le commerce de Luc

et Johanne ne s’arrête pas là.  Ils
sont ouverts à l’année ! Mariage,
party de famille, réception de
Noël, activités de regroupements
divers, baptême, anniversaire,
festival des couleurs, tout est dis-
ponible. De plus le site est
exceptionnel pour faire de
belles photos.  Plus d’une ving-
taine de party se sont tenus sur
les lieux en décembre dernier.
Au moment de notre visite il ne
restait qu’un seul samedi de dis-
ponible pour les mariages. Tout
est réservé jusqu’en 2003. En
dehors de la saison des sucres
entre 4000 et 5000 personnes
fréquentent le lieu.  

Luc et Johanne sont très sympa-
thiques et chaleureux. Il n’est pas
étonnant que leur cabane à sucre
Au pied de la colline connaisse
un tel succès et ce durant toutes
les saisons. Vous pouvez les visi-
ter sur internet à l’adresse suivan-
te : www.aupieddelacolline.com
ou encore mieux vous rendre à
leur cabane.  

Coût du repas adulte à la caba-
ne : entre 8,50$ et 14.00$ dépen-
dant du moment de la semaine
enfants entre 5.00$ et 6.00$ 

Bons petits becs sucrés !

Les N.D.L.R. : Afin de permettre aux Prévostois de découvrir les bonnes tables de la région, le
Journal de Prévost publie une chronique mensuelle qui a pour but d’attirer votre attention sur
nos bons restaurants. Si vous connaissez un bon restaurant faites-le nous savoir.

bonnes
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HEURES D’OUVERTURE
Dimanche au jeudi de 7h à 22h
Vendredi et samedi de 7h à 22h30

• SERVICE DE NETTOYEUR
- 3 jours/semaine

Lundi - Jeudi - Vendredi

• SERVICE DE PHOTOCOPIES
et télécopieur (FaX).

Prix compétitifs !

POULET BBQ
CHAUD ET CUIT DU JOUR

Commandez
24 heures sur 24
7 jours sur 7

BIÈRE, VIN, LIQUEUR,
JOURNAUX, REVUES

758, de la Station  224-8732

PAIN FRAIS
DU JOUR

COMPTOIR

LE CATALOGUE

1 800 267-3277
www.sears.ca

chez votre
Dépanneur de la Station

2882-A
boul. Labelle

Prévost

224-8088
1100, Chemin des 14 Îles à Prévost

224-7743

Bière et vin
Café et pâtisseries
Fruits et légumes

Pain chaud
•

Service de fax
et photocopies

Location de films

Dépanneur
du Lac Renaud

Ginette Burquel
Comment se fait-il qu’à chaque printemps on ressente un désir si grand de se
retrouver à la cabane à sucre ? Désir de fêter l’arrivée du printemps ? De se
regrouper autour d’une cuisine différente ? De se sucrer le bec par dessus les
oreilles ? Personne ne peut vraiment expliquer.

La tradition des sucres,
elle est partiiiiiiiie

Les heureux propriétaires de la cabane à sucre Au pied de la colline, Johanne
Prud’homme et Luc Plamondon cuisinent tous les plats sur place avec amour
et précision. La qualité passe avant tout.

Au sous-sol du Salon de Beauté Chez Françoise
2884B, boul. Labelle à Prévost

• Soins de la peau :
Rétinol vitamine C, acide glycolique

• Produits Maria Galland et Gehwol
• Maquillage (cours de maquillage)

• Épilation cire tiède
• Soins des pieds 

• Électrolyse par ordinateurs « APIPLUS »

224-2331Au sous-sol du Salon de Beauté Chez Françoise
2882, boul. Labelle à Prévost

Nathalie, Sonia et Chantal
Techniciennes

224-9236

Pose d’ongles professionnelle
Manucure

NOUVEAU

Les Arpenteurs-géomètres

BEAUPRÉ, PAQUETTE
S.E.N.C.

Pierre PAQUETTE A.G.
Denis BEAULIEU A.G.
2906, boul. Curé-Labelle
C.P. 357,  Prévost

Tél.: 224-2979
Télec.: 224-5603
pbag@videotron.ca
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Julien Gervais adore se sucrer le bec.



Andrée Cyr-Desroches
Responsable de paroisse
La date d’érection de la nouvelle

paroisse regroupant les paroisses
actuelles de Sainte-Anne-des-Lacs,
Saint-François-Xavier et Saint-
Sauveur a été reportée à 2004. Ce
report est dû au temps exigé pour
effectuer les démarches néces-
saires afin d’harmoniser le regrou-
pement des ressources humaines
et financières. À noter qu’il ne
s’agit pas d’une fusion, mais bien
d’un regroupement des ressources
pour un redéploiement pastoral en
vue de la mission de la paroisse.
Dans une fusion, les communautés
impliquées perdent leur identité,
alors que dans un regroupement,
elles la gardent, ce qui est très dif-
férent.
Au niveau du secteur, le travail

est déjà commencé. Ainsi, le per-
sonnel pastoral des trois paroisses
s’est réuni à trois reprises. Une
prochaine rencontre est prévue au
début du mois de mai. D’un com-
mun accord, les membres des trois
équipes pastorales ont choisi de
susciter une première rencontre
intersectorielle à laquelle ont
participé une vingtaine de per-
sonnes bénévoles de chacune

des paroisses. Une
deuxième étape est
prévue, en avril,
avec les membres
des trois conseils de
Fabrique.
Au niveau pastoral,

un projet est en éla-
boration en ce qui
regarde la pastorale
du Baptême. C’est à
suivre…

Une collaboration d’Emploi-
Québec
Depuis le 18 février dernier,

madame Ginette Astalos occupe le
poste de secrétaire à la paroisse.
Cela est possible grâce à la
collaboration d’Emploi-Québec.
Madame Astalos est présente du
lundi au vendredi, de 8h30 à 16h
(15h 30 le jeudi). Son dossier
majeur consiste dans la mise à jour
et l’informatisation du dossier des
cimetières. Nous lui souhaitons
bienvenue au sein de l’équipe.

Précision au sujet de la vente
du presbytère de la Paroisse
Saint-François-Xavier
L’immeuble du presbytère n’a

pas été mis en vente officielle-
ment; seuls des espaces avaient
été offerts en location. Mais voilà
que le conseil de Fabrique a reçu
une offre d’achat dernièrement.
Des démarches ont été entreprises
afin d’étudier la faisabilité de ce
projet. Le conseil de Fabrique et
l’équipe pastorale ont déjà com-
mencé à réfléchir à la relocalisa-
tion des bureaux de la Fabrique, si
cela s’avère nécessaire. Chose cer-
taine, aucune décision pouvant
nuire à la bonne marche de la
paroisse ne sera prise. Il faut aussi
savoir que la vente ne pourra pas
être effectuée sans le consente-
ment de Mgr Gilles Cazabon,
évêque du diocèse.

Le 24 mars, des jeunes de 4e et
6e année joueront la Passion
du Seigneur à l’église
C’est dans le cadre de la messe

familiale de 10h. que des jeunes
de 4e et 6e année de l’école Val-
des-Monts joueront la Passion du

Seigneur à l’église Saint-François-
Xavier de Prévost. Nous devons
cette présentation en plusieurs
tableaux à madame Anne Ouellet-
Laroche, responsable de l’anima-
tion pastorale à cette école, qui a
su susciter l’intérêt des jeunes pour
un tel projet. Cette réalisation sou-
ligne bien les collaborations pos-
sibles entre les écoles du milieu et
la paroisse.

La chorale «Au grand air » de
l’école Du Champ-Fleuri offre
un concert bénéfice pour la
paroisse
La chorale «Au grand air » existe

depuis quatre ans, soit depuis l’ou-
verture de l’école Du Champ-
Fleuri. Trente-trois jeunes de cette
chorale, tous des jeunes de
Prévost, offriront un concert béné-
fice pour la paroisse, le dimanche
14 avril, à 14h, à l’église Saint-
François-Xavier, sous la direction
de M. Louis Monette, professeur
de musique. Il s’agit là d’un autre
beau partenariat entre les écoles
du milieu et la paroisse. 

Du chocolat pour la paroisse
Un généreux donateur offre une

belle pièce en chocolat à la parois-
se à diverses occasions. À Noël,
c’est la jeune Audrey-Anne Hamel
qui a gagné la crèche en chocolat
avec tous les personnages et mou-
tons (une valeur de 80$ environ).
Ce mois-ci, il y a une scène de
Pâques (valeur de 80 $) et deux
autres prix à faire tirer. Le tirage
aura lieu le 24 mars, après la
messe. Le coût du billet est de 2$
et on peut se les procurer après les
messes de fin de semaine ou au
presbytère. 

Peinture,
acrylique et huile,
pinceaux,
médiums et toiles,
grand choix de
livres et pièces
de bois.

Marché aux Puces Lesage –  Ouvert Samedi et dimanche de 9h à 17

(450) 675-3616
styllusion@videotron.ca
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2845, boul. Labelle 224-4833

En saison estivale

Jusqu’à 250
marchands
extérieurs

STATIONNEMENT GRATUIT

Plus de 75 marchands
intérieurs

Housses de duvet brodées
Nappes brodées  •  Centre de table
Rideaux et valences

À l’intérieur du Marché aux Puces Lesage, face au bureau
Ouvert Samedi et dimanche de 9h à 17

de rideaux de dentelle dont plusieurs modèles haut de gamme convenant à tous les budgets
ASSORTIMENT COMPLET

• Courtes pointes piquées à la main
Cache oreillers  •  Coussins assortis
Jupes de lit

• ARTICLES, CADEAUX
• POUPÉES DE PORCELAINE
• CHANDELLES PARFUMÉES

• HUILES ESSENTIELLES
• ENCENS «BLUE PEARL »
• GUIDE SPIRITUEL, ETC.

(450) 293-7583   leparfum13@hotmail.com  À L’INTÉRIEUR DU MARCHÉ AUX PUCES

1an ça se fête ! Le 23, 24
et 30 mars

Coupez l’as de cœur
et obtenez 50% de rabais

sur votre achat

Érection de la nouvelle
paroisse reportée en 2004

Accessoires, nettoyage et
réparation de toutes marques

Aspirateur central, laveuses à
tapis et plus encore...

(450) 438-9232VENTE -  ACHAT

ÉCHANGE

Apportez-nous sur place
votre appareil pour une

évaluation!

Marché aux Puces Lesage –  Ouvert Samedi et dimanche de 9h à 17



En ce bel après-midi d’hiver,
mon mari, les enfants et moi
prenions une marche dans le
bois. Nous avions dernière-
ment, pris cette bonne habitude
d’aller marcher tous les jours.
Notre parcours était inlassable-
ment le même. Par la rue Forest,
nous prenions un beau petit
sentier qui nous mène à un bel-
védère, un point de vue extra-
ordinaire sur notre belle ville de
Prévost.
Cependant, cette fin de semai-

ne-là  il y avait quelque chose
d’inhabituel. Derrière un rocher,
il y avait une petite tente d’été
en nylon avec quelqu’un à l’in-
térieur qui nous avait immédia-
tement demandé " y a-t-il quel-
qu’un ? " dès qu’il nous avait
entendu arriver. On sentait un
genre de méfiance dans sa voix.
J’avais aussitôt répondu un oui
bien franc et fort pour le rassu-
rer.
Le lendemain, même scénario,

l’individu était dans sa tente et
n’en sortit pas plus. Je remar-
quai qu’il n’y avait pas de pas
autour de la tente, ni même
aucun indice qu’un feu avait été
allumé. Avec mon esprit
"colombo" je ne puis m’empê-
cher de me poser des questions
telles que : que mange-t-il?,
pourquoi n’est-il pas sorti de sa
tente depuis plusieurs jours ?
etc… Le lendemain aux nou-
velles régionales de CIME-MF,
j’entendis qu’un jeune homme
avait été rescapé. Tout de suite
j’ai compris qu’il s’agissait du
jeune homme avec qui j’avais
échangé un seul mot. J’attendis
deux jours et me rendis à ce
même endroit pour constater
que toutes ses choses person-
nelles étaient encore sur place.
Je remarquai aussi quelque
chose de plutôt étrange : à l’en-
droit où le corps du jeune
homme avait été couché, la
neige avait fondu jusqu’à la
terre et représentait une forme
humaine. Je me suis dit qu’il
avait dû avoir très froid
(puisque la neige avait fondu
sous lui).  

Mon mari et moi décidâmes
alors de ramasser tous les
articles du jeune homme et de
les apporter chez nous pour les
faire sécher et les lui remettre
avant que quelqu’un ne profite
de la situation. Après avoir trou-
vé un numéro de téléphone
dans son porte feuille, je réussis
finalement à joindre son beau-
père. J’avais également trouvé
une petite carte d’affaire avec le
mot JÉSUS écrit en gros et cela
m’avait touchée car je suis une
personne qui a une croyance et
une foi profonde en la person-
ne de Jésus-Christ. Il (le beau
père) me parlait de Jean (nom
fictif du jeune homme) comme
étant une personne très douce
et ne me disait que du bien à
son sujet. Il me confia égale-
ment que Jean avait vécu une
très grosse peine d’amour et
qu’il vivait un gros « down ». Je
lui demandai d’avertir son beau
fils que j’allais passer à l’hôpital
où il se trouvait pour lui
remettre son portefeuille. 
Le lendemain, je trouvai Jean

couché dans son lit,  face contre
mur, dans un couloir à l’urgence
en attente d’être transféré dans
le département d’où il était
récemment sorti. Il avait profité
d’une heure de liberté le ven-
dredi précédent pour s’enfuir
parce qu’il en avait assez… Il
était un patient de l’aile psychia-
trique. Ne sachant trop que lui
dire, parce qu’après tout, nous
étions de parfaits inconnus, je
dis simplement « Salut, j’ai
quelque chose pour toi » (son
porte- feuille). Il se retourna
aussitôt et me regarda droit
dans les yeux et, avec un regard
plein de tendresse et de recon-
naissance, il me répondit "Merci
beaucoup". 
Je lui posai alors les questions

qui m’avaient chicotée en
voyant la tente. C’est alors que
je commençai à discuter avec
lui et que le plus naturellement
du monde, sans crainte d’être
jugé, il me confia qu’il était allé
à cet endroit, avec cette petite
tente estivale alors qu’il en pos-

sédait une très bonne pour le
camping hivernal, sans eau ni
nourriture, pour probablement
ne jamais en revenir…
Je fus immédiatement prise

d’une émotion très forte et je
sentis ma gorge se serrer. Je dus
faire de gros efforts pour ne pas
pleurer. J’ai moi-même perdu
un frère qui s’est suicidé il y a
10 ans, un jeune frère que j’ai-
mais beaucoup mais malheu-
reusement, j’étais arrivée quel-
ques minutes trop tard.
Jean me confia qu’il s’était

imaginé et avait prévu mourir
doucement, soit de déshydrata-
tion ou d’hypothermie. Cepen-
dant, lorsque ses pieds avaient
commencé à geler, il avait res-
senti une vive douleur, comme
une brûlure et s’était approché
au bord de la falaise pour
envoyer un signal de détresse
avec sa petite lumière de cam-
ping Coleman, laquelle était
presque morte elle-même, faute
de bonnes piles. 
Ses plans avaient maintenant

changé et il désirait avoir de l’ai-
de. Il fit clignoter sa petite
lumière et miraculeusement
(oui, oui, je crois aux mi-
racles…) des jeunes du Centre
Batshaw lequel se trouve direc-
tement en ligne droite en bas de
cette falaise, virent ce minuscu-
le et lointain clignotement. Ils
décidèrent d’avertir leur éduca-
teur, qui lui, à son tour avertit
aussitôt les policiers de la ville.
Jean fut donc amené à l’hôpital
où il reçut de bons soins.
Une semaine après ce drame,

Jean était encore à l’hôpital et
remontait la pente d’un pas cer-

tain. Après avoir conversé à plu-
sieurs reprises avec lui, je crois
qu’il constate l’énorme chance
que quelqu’un ait vu cette petite
lumière clignoter dans la froi-
deur de cette nuit de janvier.
Mais moi, je ne me contente pas
du mot CHANCE et je ne peux

m’empêcher de me demander si
cette lumière qui l’a sauvé était
véritablement cette lumière de
camping ou bien s’il ne s’agit
pas plutôt d’une beaucoup plus
grande LUMIÈRE….Celle à qui
il aurait fait appel dans son
désespoir.
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42, rue, chemin de la Chaumine, Saint-Hippolyte   J8A 2N4
(450) 563-5546

alm@citenet.net     www.aubergedulacmorency.qc.ca

Prix réduit pour
les enfants19 95$Réservez-tôt !

Pour un BRUNCH de PÂQUES
... À quelques pas de chez-vous !

Témoignage :

Sauvé par la lumière…
Geneviève Hébert
En janvier dernier est  paru dans le journal de Prévost un
article qui parlait d’un jeune homme rescapé par les pom-
piers de la ville. Il avait été sauvé « in extremis » par ces
derniers alors qu’il se trouvait dans un état pitoyable, au
sommet d’une falaise non loin de la rue Forest, comme en
faisait état le journal.Après avoir lu l’article en question,
je suis moi-même allée rencontrer la personne en question
et voici le récit si touchant de cette personne sauvée par la
lumière…

Me Laberge à la présidence optimiste
Me Laurent Laberge, assistant-greffier à la ville de Prévost succé-

dera à M. Gaétan Charbonneau à titre de président du Club opti-
miste de Saint-Jérôme. La nouvelle circule depuis quelques jours
dans les milieux informés alors que Laurent, un résident de
Prévost a été désigné par les « sages » du Club optimiste de Saint-
Jérôme.
Me Laberge entrera officiellement en fonction en octobre, inter-

rogé à ce sujet, il a toutefois refusé de révéler son « thème » qui
marquera son année de présidence.

Plaza Prévost, 2899, boul. Curé-Labelle à Prévost

Heures d’ouverture :
Du lundi au jeudi de 9h à 18h 30, vendredi de 9h à 20h,
samedi de 9h à 17h, dimanche fermé

224-9922

Grandes variétés
de chocolat
Belges – EN BOÎTE

CADEAUX OU AU KILO

Chocolats
maisons peints
à la main

OEUFS DE PÂQUES
ET ANIMAUX VARIÉS

AUSSI

• Pâtisseries et gâteaux divers
• Produits du terroir – MIEL, HUILE, PRODUITS SANS SUCRE, ETC.
• Mets cuisinés sur place frais et surgelés

Pour 
Pâques
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Lors de cette conférence de
presse réunissant, lundi le 18
mars à la Gare de Prévost, l’en-
semble des intervenants du
milieu, dont le maire Claude
Charbonneau, Madame Monique
Guay, députée de la circonscrip-
tion des Laurentides, Monsieur
Joubert a également annoncé
que, le 23 mars 2002, le Trans-
port collectif de Prévost tiendra
une journée portes ouverte à la
gare de Prévost afin de permettre
à la population d’obtenir plus
d’information sur le projet de
transport collectif par taxi-bus et
devenir membre et usager de ce
nouveau service à Prévost. Pour
sa part, la députée et Ministre
délégué à l’Industrie et au
Commerce, Madame Lucie
Papineau, qui appuie fortement
le projet, était à l’extérieur du
comté .
Le projet sera financé en partie

par les usagers de même que par
des subventions provenant des
gouvernements, d’organismes et
également par la Ville de Prévost.
M. Jean-Pierre Joubert, con-

seiller municipal, district 2, a sou-
ligné l’énorme travail réalisé par
son équipe, soit M. Sylvain
Paradis, conseiller municipal du
district 4; M. Yvon Turcot, pro-
priétaire Taxi 2000; M.Jean-Pierre
Lacasse, propriétaire Taxi Pré-
vost; Madame Louise Bourgeois,
employée du Transport collectif
de Prévost; Normand Gélinas,
responsable service d’urbanisme
ville de Prévost et M. Christian
Schryburt, coordonnateur Service
des loisirs Prévost.

Historique du projet
Le projet de transport collectif

par taxi-bus à Prévost a pris nais-
sance au début des années 1990
lorsque M. Jean-Pierre Lacasse,
propriétaire de Taxi Prévost, pro-
posa au conseil municipal de
Prévost de créer un service de
transport en commun utilisant les
voitures taxi.
À l’époque, l’idée semblait

révolutionnaire et n’eut pas de
suite, la ville refusant de s’enga-
ger dans ce projet.
Par la suite, plusieurs observa-

teurs constatèrent qu’il y avait
des besoins dans la communauté
prévostoise.
La Maison d’accueil de Prévost

offre depuis longtemps un servi-
ce de transport pour raisons
médicales, mais de nombreuses
personnes se retrouvaient sans
moyen de transport.
Pendant ce temps, le nombre

de voitures taxi doublait à
Prévost.

Réalisation d’un engagement
électoral du Parti Prévostois
Monsieur Joubert a rappelé que

c’est à l’occasion de la campagne

électorale municipale de l’autom-
ne 2000, que les candidats du
Parti prévostois proposèrent à la
population la création d’un servi-
ce de transport collectif souple,
adaptable et économique pour
répondre aux besoins des per-
sonnes ne disposant pas d’une
automobile.
« La réponse des électeurs fut

plus que positive. À l’occasion du
porte à porte, les citoyens n’hési-
taient pas à faire connaître leur
intérêt pour ce système de trans-
port en commun imaginatif et
inventif, a ajouté Monsieur
Joubert ».

Besoins exprimés par la population
Immédiatement après l’élection,

les conseillers municipaux Jean-
Pierre Joubert et Sylvain Paradis
reçurent le mandat du maire
Claude Charbonneau et du
Conseil municipal de mettre sur
pied un service de transport col-
lectif utilisant les voitures taxi
opérant à Prévost.
« L’idée n’était pas de créer des

infrastructures coûteuses, mais
bien d’utiliser intelligemment les
équipements existants et l’exper-
tise disponible, a précisé
Monsieur Joubert.»
Deux sondages et une série de

consultations individuelles furent
menées dans la population pour
mesurer l’intérêt pour le projet et
définir les besoins de la popula-
tion.
Forts de ces renseignements, les

membres du comité d’établisse-
ment du Transport collectif de
Prévost se mirent au travail et,
avec l’appui du conseil munici-
pal, mirent sur pied le projet. 

Expertise 
Dans sa démarche, le Comité

d’implantation a eu accès à plu-
sieurs sources de renseignements
et a pu s’abreuver à l’expérience
de plusieurs personnes et orga-
nismes qui ont déjà travaillé en
matière de transport collectif des
personnes.
Le Comité d’implantation du

Transport collectif de Prévost
tient à remercier particulièrement
les responsables du Taxi-bus de
la ville de Rimouski qui opèrent
depuis plusieurs années un servi-
ce de transport en commun utili-
sant les taxis de la ville. Les infor-
mations fournies par les respon-
sables ont été forts utiles et nous
permettrons de mener à bien
notre projet prévostois.
« Le comité veut aussi remercier

les responsables régionaux du
Ministère des transports du
Québec qui nous ont assisté
depuis le début du projet et qui
nous ont facilité les choses
quand vint le temps de rencon-
trer les responsables du projet
Taxi-bus de Rimouski, a dit M.

Joubert.» Le comité souhaite que
le Ministère des transports conti-
nue d’appuyer le projet de la col-
lectivité prévostoise et qu’il aide
Prévost à trouver le financement
complémentaire à la poursuite
des opérations.

Public cible
Le projet de transport collectif

de Prévost s’adresse à tous les
citoyens de Prévost, sans égard à
leurs classe sociale ou à leur
situation économique.
Le projet est basé sur la mise en

commun des ressources de trans-
port alors que le financement des
opérations prévoit la participa-
tion des usagers et de la collecti-
vité; il consiste à proposer et à
permettre aux Prévostois de par-
tager les voitures taxi pour se
déplacer à l’intérieur des limites
de la municipalité et pour se
rendre à Saint Jérôme.
Les personnes appauvries, les

personnes sans véhicule, les étu-
diants fréquentant les institutions
scolaires pour lequel il n’y a pas
de transport scolaire, tel le
CEGEP de Saint-Jérôme ou des
écoles spécialisées, les personnes
devant se rendre à Saint-Jérôme
pour le travail, pour recevoir des
soins de santé ou simplement
pour faire des emplettes.
L’instauration d’un système de

transport en commun efficace,
aura notamment pour effet de
donner un peu de répit aux

parents qui doivent assurer le
transport de leurs enfants au
Cegep ou aux activités parasco-
laires. 
Il permettra aussi aux per-

sonnes âgées ou malades qui
doivent se rendre à Saint-Jérôme
pour recevoir des soins de santé
de s’y rendre de façon sûre et
économique. Finalement, il facili-
tera les déplacement aux per-
sonnes se cherchant un emploi à
Saint-Jérôme.

Mode de fonctionnement
Les clients qui souhaitent

emprunter un taxi participant au

programme Transport collectif de
Prévost doivent téléphoner au
centre de réservation 224-8800 et
réserver au moins 24 heures à
l’avance pour leur demande de
transport.
Ils indiquent l’heure à laquelle

ils veulent utiliser le transport et
leur destination. Ils indiquent de
plus, si l’information est déjà
connue, l’heure à laquelle ils
veulent revenir à Prévost.
Le répartiteur prend en note les

informations et confirme la réser-
vation. Par la suite, le répartiteur
organise et planifie les routes de
cueillette et contacte les voitures
taxi pour organiser le transport.
Les clients se rendent au point

de cueillette déjà convenu et la

voiture taxi vient les prendre à
l’heure convenue.
On comptera plus d’une ving-

taine de points de cueillette à
Prévost et quatre points de des-
serte et de cueillette à Saint-
Jérôme soit : au Cegep, à la
Polyvalente, à l’hôpital et au
Carrefour du Nord.
Les clients partagent alors un

taxi pour se rendre à destination.
Les chauffeurs collectent les
droits de passage et les réparti-
teurs font la compilation des
sommes et paient les opérateurs
taxi.

Remerciements aux partenaires

M. Joubert a souligné que le
Comité d’implantation du
Transport collectif de Prévost a
pu compter sur l’appui de plu-
sieurs partenaires. Il a nommé :
- La Ville de Prévost; 
- Les chauffeurs et propriétaires
de voitures taxi de Prévost
Messieurs Jean-Pierre Lacasse et
Yvon Turcot;

- Le Journal de Prévost;
- Mme Lucie Papineau, députée
de Prévost et ministre de l’in-
dustrie et du commerce;

- Le Comité de la gare de Prévost;
- Le Centre d’accès communau-
taire Internet de Prévost;

- L’Association des gens d’affaires
de Prévost;

- Les organismes communau-
taires de Prévost;

- Emploi Québec via le
Programme de subvention sala-
riale volet expérience de travail.

Journée portes ouvertes le 23 mars

Le Transport collectif de Prévost
prendra son essor mardi le 2 avril
« Le Transport collectif de Prévost offrira ses services de
transport à la population de Prévost à compter du 2 avril
du lundi au vendredi de 7h à 19h sauf les jours de fêtes et
selon les amplitudes nécessaires, a déclaré Monsieur Jean-
Pierre Joubert, conseiller municipal et président du comi-
té d’établissement de ce nouveau service bientôt offert à
l’ensemble de la population.

Lors de la conférence de presse étaient présents: Yvon Turcot, Jean-Pierre
Joubert, Monique Guay, Jean-Pierre Lacasse, Claude charbonneau et Sylvain
Paradis, des gens qui ont à coeur la réussite du projet de transport collectif.

Le Transport collectif de Prévost utilisera les trois voitures-taxi opérant dans la ville. On voit ici les principaux promo-
teurs du projet en compagnie de M. Élie Laroche, président de l’Association des gens d’affaires de Prévost qui appuie
le projet.
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